
Joseph Kessel est mort Armes US pour lEgypte et Israël
Grand reporter, aventurier, écrivain et académicien Une première tranche de 1,3 milliard de dollars va être livrée

Joseph Kessel , « le grand Jeff »
comme ses amis l'appelaient , a
achevé sa vie aventureuse lundi soir
vers 20 heures, dans sa maison de
campagne de l'Ile de France, à
Avernes, dans le val d'Oise, à l'âge
de 81 ans.

Aviateur, résistant , académicien ,
romancier, très grand reporter,
Joseph Kessel a vécu une vie chargée
d'aventures au cours de ses reporta-
ges dans le monde. Ses aventures, et
celles des autres , il les faisait passer
dans ses romans, y introduisant le
souffle des grands espaces, de la vie,
dans le cadre de l'actualité, et les
animant de la vie des hommes.

Joseph Kessel est né le siècle
dernier , le 10 février 1898 à Clara ,
en Argentine où ses parents avaient
émigré. L'année suivante, sa famille
gagne la Russie et s'installe à Oren-
bourg, dans l'Oural , une ville tra-
versée par des caravanes et dont il
garde le souvenir des nomades. Mais
la Russie est agitée de pogroms et sa
famille repart une nouvelle fois,
décidant de vivre en France.

C'est à Nice d'abord que le jeune
Kessel fait ses études avant de
monter à Paris où il étudie au Lycée
Louis-le-Grand et à la Faculté des
lettres où il passe une licence.

Il travaille également au Conser-
vatoire national d'art dramatique,
joue au Théâtre de l'Odéon, mais
surtout entre comme journaliste au
« Journal des débats ».

La Grande Guerre éclate et à l'âge
de 18 ans, en 1916, Joseph Kessel
s'engage dans l'aviation. U est
bientôt promu sous-lieutenant, est
envoyé en mission aux Etats-Unis,
puis part avec une escadrille com-
battre les Allemands en Sibérie. La
guerre mondiale est déjà terminée en
Russie, mais la révolution est là.
C'est la guerre civile et les combats

Joseph Kessel. (Bélino AP)

entre rouges et blancs qu'il saura si
bien faire revivre.

Rentré en France, il est démobili-
sé, et reprend sa place au « Journal
des débats » où il devient grand
reporter , l'un des plus grands de
l'époque. Parallèlement, il commence
à écrire des romans.

? Suite en dernière page

Le Pentagone a annoncé son in-
tention de fournir pour près de 1,3
milliard de dollars d'armes à
l'Egypte et Israël.

Au cours des négociations israélo-
égyptiennes, le président Carter
avait promis une aide militaire et
économique aux deux pays d'un
montant global de 4,8 milliards de
dollars.

Selon les textes présentés lundi au
Congrès, le Pentagone fournirait au
Caire pour 694,4 millions de dollars
d'armes se répartissant en 750
transports de troupes blindés et 12
batteries de missiles antiaériens
Hawk.

Israël de son côté recevrait 800
transports blindés, 200 chars M-60a3,
et 200 canons de 155, d'une valeur
globale de 580 millions de dollars.

Le Pentagone a aussi annoncé son
intention de fournir pour 43,8 millions
d'armes à la République fédérale d'Al-
lemagne et aux Pays-Bas.

La RFA désirerait acquérir pour 32,1
millions de dollars de pièces détachées
pour ses chars M-48. Les Pays-Bas de
leur côté sont acheteurs de 2400 bom-
bes d'une valeur de 11,7 millions de
dollars.

Ces fournitures représentent égale-
ment une réponse à l'accroissement de
l'influence soviétique dans le tiers

monde qui « sera temporaire, car elle
repose sur la fourniture d'armes et sur
une politique de conflit au lieu du
développement: » tel est en effet l'avis
formulé par le secrétaire d'Etat Cyrus
Vance dans un discours destiné à la
Ligue urbaine de Chicago, organisation
politique à majorité noire. Selon lui , les
gains occidentaux ont égalé ou même
dépassé les gains de l'URSS ces der-
nières années. « De plus en plus de
pays se tournent vers l'Occident pour
aider à satisfaire leurs besoins réels »,
a-t-il expliqué. M. Vance a enfin
déclaré que les Etats-Unis étaient prêts
à œuvrer « vers des objectifs communs
avec n'importe quel pays, indépen-
damment de son système politique ».

L'IMPASSE POLITIQUE
D'autre part , le Département d'Etat

américain a publié un communiqué
demandant l'arrêt des raids aériens is-

raéliens contre le Liban . A la suite de
quoi , tout en notant qu'Israël devrait
considérer les aspects politiques des
moments choisis pour ses raids au Li-
ban , « Maariv » écrit que l'Etat hébreu
doit « mener sa guerre antiterreur de la
manière qui lui convient (...). Nous
préférons avoir une discussion avec les
Américains plutôt que de permettre
qu'un seul juif soit tué par une activité
terroriste qui aura été rendue possible
par une hésitation au moment de déci-
der une action militaire ».

Pour sa part, Lord Caradon , qui est à
l'origine de la résolution 242 des Na-
tions Unies sur le Proche Orient a
déclaré que les Etats-Unis étaient par-
venus à la conclusion qu'ils se sont
« engagés dans une impasse » en ce qui
concerne le conflit du Proche-Orient.

> Suite en dernière page

M. Craxi renonce
Crise italienne : ça continue

La démocratie-chrétienne italienne
a rejeté définitivement le program-
me de gouvernement de M. Bettino
Craxi, mettant pratiquement fin au

mandat que le secrétaire général du
parti socialiste avait reçu , il y a deux
semaines, du président de la
République M. Sandro Pertini.

La DC, qui avait réuni pour l'oc-
casion sa direction, a approuvé à la
quasi-unanimité un document en ce
sens, qui n'a pas été encore publié
mais dont on connaît la teneur.

Selon le document, présenté par
M. Begnino Zaccagnini, secrétaire
politique de la DC, le projet socia-
liste de gouvernement à cinq — PS,
DC, sociaux démocrates, républicains
et libéraux — s'appuie « sur une
philosophie et un schéma d'analyses
qui ne reflètent pas les équilibres
politiques existantes (DC 38,3 pour
cent, PCI 30,4 pour cent, PSI 10 pour
cent), et qui ignorent le rôle poli-
tique déterminant de la DC tant du
point de vue historico-politique que
du consensus renouvelé des électeurs
à son égard ».

> Suite en dernière page

Le Front Polisario frappe encore
Au Sahara occidental

Le Front Polisario a annoncé que
ses combattants ont attaqué la ville
de Smara, au Sahara occidental,
jeudi dernier.

La ville aurait été investie durant
trois heures. Le communiqué mili-
taire fait état de la capture d'un
lieutenant, de deux sous-officiers et

de cinq caporaux des forces armées
royales marocaines. 86 militaires
auraient été tués et « de nombreuses
armes détruites ou récupérées ».

Le gouvernement mauritanien, lui,
a fait connaître son désir de voir un
début d'application des recomman-
dations sur le Sahara adoptées à
Monrovia par le 16e sommet de
l'Organisation de l'unité africaine
(OUA).

Dans une conférence de presse, le
chef de la diplomatie de Nouakchott,
M. Ahmedou Ould Abdallah, a rap-
pelé la position « claire » de son
pays: « Reconnaissance du droit à
l'autodétermination du peuple sah-
raoui , dialogue avec le Front
Polisario pour parvenir aux voies et
moyens permettant d'arriver à cette
audodétermination et reprise des re-
lations avec l'Algérie ».

Répondant à une question relative
à l'application des résolutions de
l'OUA préconisant, notamment, la
tenue d'un référendum sur l'auto-
détermination ou le maintien du
statu quo et la proclamation d'un
cessez-le-feu général, M. Abdallah
a exprimé sa confiance dans l'action
qu'entreprendra en ce sens le
nouveau comité de l'OUA chargé de
suivre la question.

Expliquant le vote de la délégation
mauritanienne à Monrovia en faveur
de la recommandation sur le Sahara ,
le ministre a précisé: « Nous n'avons
fait que voter pour nous-mêmes car
il faut que nous décidions une fois
pour toutes de croire en nous-mêmes,

a nos capacités de parvenir â des
objectifs fixes ».

S'agissant de l'avenir des relations
avec Rabat , M. Abdallhah a ajouté:
« La concertation ou la consultation
(....) avec le Maroc et avec d'autres
pays comme avec nos frères
marocains, algériens, tunisiens,
libyens, maliens ou sénégalais sont
dans la nature des choses, nous
sommes dans une zone et nous ne
pouvons pas, dans cette zone, nous
fermer aux voisins ou au reste du
monde ». (ats, reuter, ap)

Sortir du smog
OPINION 

Réaliste Mme Margareth That-
cher : si les entreprises nationali-
sées sont les lanternes rouges de
l'économie britannique, c'est que la
nationalisation était plus un mal
qu'un remède. Alors machine
arrière. Et le nouveau gouverne-
ment, au pouvoir depuis mai,
d'annoncer aux Communes qu'il va,
d'ici Noël, vendre au secteur privé
plus de la moitié de l'industrie
aérospatiale, une importante part
minoritaire de la compagnie aérien-
ne nationale British Airways, dimi-
nuer son assistance à la construc-
tion maritime et réduire de 38 pour
cent l'aide à l'économie des régions
en difficultés. C'est un premier
train de mesures de libéralisation
conformes au programme qui a fait
des conservateurs les derniers
vainqueurs des élections législati-
ves.

Sous les travaillistes, l'Etat-
providence et l'Etat-patron, autant
dire l'Etat impuissant, s'est trans-
formé en une gigantesque machine
à ne plus produire. Entre 1971 et
1977, Londres a nationalisé notam-
ment la société aéro-automobile
Rolls Royce (à l'exception de la di-
vision « quality car » qui fabrique
les célèbres Rolls), la société de
construction automobile Leyland,
l'ensemble des chantiers navals et
les deux tiers des entreprises de
réparation de bateaux, l'ensemble
de l'industrie aéronautique et de
missiles, le plus grand producteur
de machines-outils, une importante
proportion de l'industrie manufac-
turière. En gros, l'an dernier, l'Etat
possédait la moitié des dix plus
gros exportateurs du Royaume-Uni.

Certes, là ou l'Etat est intervenu
ne s'offrait en général guère d'autre
solution : pour la majorité des sec-
teurs concernés, la seule alternative
à la nationalisation des entreprises
n'aurait sans doute été que le dépôt
de bilan. A l'exception peut-être de
Rolls Royce que le gouvernement
conservateur de 1970-1974 a dû re-
prendre lui-même pour lui donner
une assise suffisante face à ses con-
currents étrangers (Rolls Royce fa-
brique particulièrement des réac-
teurs pour avions gros porteurs).

Les assainissements effectues aux
frais des contribuables (l'entreprise
publique ne connaît pas de fond) se
sont également assortis d'une baisse
catastrophique de productivité et de
compétitivité qui placent la Gran-
de-Bretagne en queue du peloton
européen sur le plan industriel. Son
industrie aéronautique par exem-
ple, avec plus de 200.000 employés,
n'atteint pas les performances de
son homologue française qui tra-
vaille, elle, avec 100.000 personnes.

Des statistiques hélas incontesta-
bles montrent qu'un ouvrier japo-
nais produit 5,5 tonnes d'acier pen-
dant que son camarade britannique
en produit une, qu'un employé de
Pan Am voit passer trois fois plus
de voyageurs que son homologue de
British Airways, ou qu'en 1978, Bri-
tish Leyland construisait 5,9 véhi-
cules par salarié contre 14,6 pour
Renault !

Entre 1968 et 1976, la proportion
de la population active employée
dans l'industrie est passée de 36 à
32 pour cent, alors qu'elle se main-
tient aux environs de 40 pour cent
en Allemagne et de 28 pour cent en
France. « Si cette tendance n'est pas
enrayée, avouait l'ancien ministre
Anthony Benn dès 1975, nous au-
rons fermé 15 pour cent de notre
capacité industrielle et près de 2
millions de travailleurs de l'indus-
trie auront perdu leur emploi d'ici
1980 ».

Une gestion sclérosée, l'absentéis-
me, la faible productivité, la démo-
tivation, l'irrationalité des coûts
ont caractérisé ces dernières années
tous les secteurs nationalisés. En
rendant tout ou partie des entrepri-
ses au secteur privé, le gouverne-
ment Thatcher entend leur donner
un nouvel élan. Le seul moyen, c'est
bien de les priver de l'oreiller de
paresse que représente le branche-
ment direct sur les caisses publi-
ques. L'objectif global, ajoute Mme
Thatcher, c'est de « sortir la Gran-
de-Bretagne du sinistre monde gris
du socialisme ».

A Londres, on sait que le smog
peut être vaincu, même s'il est poli-
tique.

J.-A. LOMBARD

Charte sociale: les raisons du blocage
Le Conseil fédéral devra se prononcer sur la ratification dès la rentrée

Il y a bien huit ans que les Cham-
bres fédérales ont donné la première
chiquenaude, sous forme de postulats.
Périodiquement, tel député, tel parti
revient à la charge. Le Conseil fédéral
avance au rythme de l'escargot. Le 6
mai 1976, certes, il faisait un pas. II si-
gnait. Mais c'est la ratification qui
compte. Elle se fait attendre. Les avis
des milieux intéressés sont récoltés et
soupesés depuis longtemps. Une déci-
sion devait être prise ce printemps.
Elle a été renvoyée à l'été. Maintenant,
elle est inscrite à l'ordre du jour pour
la rentrée. Mais il se pourrait bien que
le Conseil fédéral , à ce moment-là,
décide de ne rien décider, prétextant la
législature finissante. Pour calmer le
bon peuple, on lui livrerait en pâture

les résultats de la procédure de con-
sultation.

De notre rédacteur parlementaire
à Berne : Denis BARRELET

C'est de la Charte sociale européenne
que nous voulons parler. Une des
grandes œuvres du Conseil de l'Europe,
avec la Convention européenne des
droits de l'homme, dont elle est en
quelque sorte la sœur, dans le domaine
social.

La Convention des droits de l'homme,
la Suisse y a adhéré en 1974. Quand se
décidera-t-elle à ratifier également la

Charte sociale ? La situation parait
actuellement bloquée. La procédure de
consultation , engagée en janvier 1978, a
fait apparaître la vive résistance du
patronat. Le parti radical aussi est
opposé, mais son « non » est mitigé. Son
comité directeur ne l'a prononcé qu 'à
une majorité de trois contre deux.

Le fait qu'entre le Département des
Affaires étrangères et l'Office fédéral
de l'industrie, des arts et métiers et du
travail, il existe une sérieuse
divergence de vue sur l'un des articles
de la charte, n'est pas de nature à
arranger les choses. Les associations
patronales s'y sont précipitées. Elles en
ont fait leurs délices.

? Suite en page 7

Nicaragua

Des dizaines de milliers de Nica-
raguayens qui avaient cherché
refuge au Costa-Rica au cours des
combats qui ont abouti à la chute du
régime Somoza ont commencé à re-
gagner leur pays où ils sont
accueillis par un gouvernement qui
sollicite leur concours pour recons-
truire une nation dévastée par les
affrontements.

Le poste frontalier de Penas
Blancas a été ouvert dimanche
dernier et plus de 10.000 réfugiés ont
d'ores et déjà regagné leur pays sous
le contrôle des forces sandinistes qui
s'attendent au passage d'une
moyenne quotidienne de 4000 d'entre
eux. f

Selon les autorités costaricaines
plus de 70.000 Nicaraguayens ont
cherché refuge dans leur pays durant
la guerre civile.

Selon des estimations officieuses le
nombre de Nicaraguayens ayant
quitté leur pays lors des hostilités
atteindrait 200.000 dont 50.000'
auraient trouvé refuge au Honduras
et 75.000 au Panama, au Guatemala
et au Salvador.

Les compagnies aériennes n'ont
pas encore recommencé leurs vols
réguliers à destination du Nicaragua
mais elles ont déjà annoncé la
reprise de leurs fréquences « dès que
les conditions le permettront ». (ap)

Refour massif des exilés



Walter Oertlî: un enfant d'ouvrier
devenu grand patron, puis mécène

Suisse

Walter Oertli (directeur de l' entrepri-
ses du môme nom), vient de publier
aux éditions Huber un récit de sa vie:
Stationen - Vom Arbci terki nd zum In-
dustriellen. Il s'agit d' un récit écrit sans
prétention lit téraire , dans un style so-
bre, proche parfois du langage des af-
faires, clair , réaliste. L'auteur a obéi au
besoin de rendre des comptes, à lui-
même et aux autres , ou peut-être plus
exactement de rendre compte. Il n 'écrit
pas pour qu 'on le porte aux nues. Mais
le lecteur ne peut s'empêcher d'admirer
les dons intuitifs de ce self-made man ,
qui a senti d'où soufflait le vent du
progrès.

UNE ENFANCE MODESTE
Né à Ossingen, village de la cam-

pagne zurichoise, dans une famille
comptant onze enfants , Walter Oertli
raconte son enfance, dominée par la fi-
gure d'un père qui sut fort bien mener
sa barque , malgré l'absence de toute
formation. Employé comme chef de sec-
tion chez Sulzer , il suivit en marge une
vocation religieuse et devint finalement
prédicateur adjoint dans une commu-
nauté religieuse. Ecouto'ns comment
l'auteur de Situations^, décrit son en-
fance:

« Notre demeure est modeste, réussit
tout jus te  à héberger onze enfants et
leurs parents. Cinq chambres et une
salle à manger contenant un fourneau à
catelles , seul moyen de c h a u f f a g e  du
logis. Pas d' eau courante, pas d'électri-
cité. Nous nous éclairons au pétrole.
L' eau , nous la retirons d' un puits en
actionnant une pompe a main. En
hiver, on la trouve souvent gelée , le
matin , dans les cuvettes . Heureusement
que maman, levée dès l' aube pour pré-
parer le déjeuner sur le potager à bois,
prépare un peu d' eau chaude pour fa i re
fondre  la couche de glace...

A 30 mètres de notre maison, c'est la
route Winterthour - St-Gall  et , paral-
lèlement , la voie de chemin de f e r .  A
100 mètres derrière nous passe le petit
train de la vallée de la Tôss. A part
cela , on ne voit que des champs et des
prés. Souvent , nous jouons sur la route
poussiéreuse. Poussière qui ne nous
gêne pas , au contraire: elle fa i t  un vrai
tapis sous nos pieds nus. Mais les jours
de pinte , il f a u t  voir nos planchers !

Mon père part pour la fabrique tôt le
matin et rentre le soir tard. Il  f a i t
toujours le chemin à pied. Il  n'y - a
encore ni tram ni bus; et il n'a pas les
moyens de s'o f f r i r  un vélo. »

RAPIDE ÉVOLUTION
Mais par la suite, au gré de l'évolu-

tion de la carrière paternelle , des dé-
ménagements qui y sont liés et du pro-
grès qui se répand dans tous les domai-
nes: lumière au gaz , phonographe, di-
rigeables, avions , eau courante, les cho-
ses changent. Walter Oertli fait un ap-
prentissage de dessinateur technique
puis un an de pratique en atelier. Il
suit des cours du soir , étudie des ou-
vrages spécialisés. Il travaille dans un
bureau d'ingénieur qui construit des
ouvrages de défense contre les sinistres
causés par les eaux des fleuves ou des
lacs artificiels. A plusieurs reprises, on
l'envoie à l'étranger pour co'ntrôler ou
diriger des travaux en cours. Une fois ,
alors qu 'il se trouve dans l'Apennin, il
n'arrive pas à déchiffrer un texte ita-
lien . Sa logeuse l'envoie chez u'ne jeune
estivante de Pérouse qui parle parfai-
tement l'allemand. Ce hasard les con-
duira tous deux devant l'officier d'état
civil.

Il éprouve de plus en plus le besoin
d'être indépendant , dans son travail.
Pendant quelque temps, il travaille
avec un de ses frères, qui vend en
Suisse une nouvelle laque pour

voitures , commerce qui marche assez
bien, mais ne satisfait guère un Walter
Oertli.

En 1930, il épouse son Ambrosina ,
s'installe à Zurich ct répond à une an-
nonce de la NZZ concernant la repré-
sentation d'une entreprise américaine
de brûleurs à mazout.

UN PAS DÉCISIF
C'est là le pas décisif. La voie sur

laquelle il s'engage représente un
progrès technique considérable. Du
chauffage du bon vieux temps, qui se
caractérisait par la poussière , la suie et
un travail pénible, on passe à l'ère du
chauffage électrique, où il suffit , pour
se sentir à l'aise , de peser sur un bou-
ton.

Tout à la foi technicien et commer-
çant , Walter Oertli lutte contre la con-
currence, mais en même temps contre
lui-même: il s'agit de connaître à fond
les appareils qu 'il recommande à ses
clients , de savoir remédier aux inci-
dents techniques, perfectionner telle ou
telle pièce. Au bout de peu de temps,
détenteur d' une licence de fabrication ,
il produit ses propres brûleurs, en
Suisse.

L'affaire prend en un rien de temps
une extension considérable. Selon la
conjoncture du moment , il faut trouver
de nouveaux combustibles, et Walter
Oertli lui-même met , si l'on peut dire ,
si bien la main à la pâte qu 'il subit
plusieurs fois des brûlures.

Après la 2e guerre mondiale , tout
laissait prévoir une relance de l'affaire ,
Walter Oertli engage tous ses capitaux
dans la construction d'un nouveau brû-
leur. La demande excède la production ,
et il finit par fonder une entreprise
plus importante, dont le siège central se
trouve à Dubendorf.

ECHANGES CULTURELS
Après quarante années de travail

couronné de succès, il se résout , vu les
difficultés de trouver une succession à
mettre à la tête de son affaire , à la
vendre à une grande entreprise. Mais
au lieu de se retirer de tout , le voilà
qui instaure, avec son ami Indermaur.
avocat zurichois bien connu, u'ne fonda-
tion dont l'idée lui tenait à cœur depuis
des années et où il engage une grande
partie de sa fortune: c'est la fondation
Walter et Ambrosina Oertli , qui pour-
suit t des objectifs d'utilité publique et
de bienfaisance, et qui vise principale-
ment à promouvoir- la - culture' dans
notre pays.

Après avoir assuré à ses compatriotes
des locaux confortablements chauds ,
Walter Oertli souhaite désormais atti-

ser une flamme moins matérielle, et
voir se resserrer les liens entre les dif-
férentes ethnies de la Confédération.
Les échanges entre nos régions , estime-
t-il , ne devraient pas se borner au tou-
risme ou aux dégustations viticoles,
mais devraient de plus en plus s'enga-
ger sur la voie d'une connaissance plus
approfondie de la langue, de la pensée,
des écrits et de toutes les manifesta-
tions culturelles quelles qu 'elles soient,
qui émanent de nos diverses régions
linguistiques.

La fondation Oertli doit par consé-
quent être saluée avec gratitude et
enthousiasme par tous ceux qui ont à
cœur l'idéal confédéré , qu'elle
encourage de façon tout à fait exem-
plaire. (SPS)

D'après Dr Hans Rudolf Schmid
(traduction et adaptation de
Gabrielle Faure)

Un grand orgue de Barbarie dans
un étonnant marché artisanal

1

Grandson

A notre époque d 'incroyables réalisa-
tions techniques, le patient labeur arti-
sanal n 'est plus guère connu que par
ouï-dire. L'initiatiue de la petite ville
historique de Grandson mé?-ite donc
particulièrement de retenir l' attention.
Dimanche prochain, l'imposant château
de Grandson ouvrira non seulement les
portes de ses musées d' automobiles et
de la bataille de Grandson, disputée
par les Confédérés "contre Charles le
Téméraire, mais il o f f r i r a  également
aux visiteurs la possibilité d'accès dans
ses cours.

C'est là que plus de trente artisans
arrivés de maintes régions de la Suisse
exposeront et venderont le f ru i t  d' un
travail accompli avec amour et art.

Le sou f f l eur  de verre, les f i l euses  de
laine , les potiers , tisserands et les gra-
veurs sur bois ne manquent jamais de
fasciner chacun et il est bon de se sou-
venir de gestes ancestraux qui permet-
tent la. naissance d'objets beaux eti .inr
dispensables à la vie de chaque jour.

Seu l ce regain d'intérêt des traditions
permettra peut-être à une fou l e  de
peti ts  métiers de ne pas sombrer dans
un oubli tragique.  C'est donc un ren-
dez-vous à Grandson: une pet i te  v i l l e
où l'histoire est vivante ! (sp)

Sous le signe du piano-jazz
Montreux 79

Parler « à chaud » d'une manifesta-
tion comme le Festival de jazz de Mon-
treux est l'exercice le plus périlleux qui
soit. Comment parler objectivement
d'un foisonnement de musiques allant
du bluegrass au jazz-rock en passant
par toutes les formes musicales dont
certaines n'ont plus rien à voir avec le
jazz ? Et cela durant une quinzaine
non-stop, six heures par soirée plus les
concerts « off » de l'après-midi sur la
terrasse du casino ! Faut-il remettre en
cause le déroulement même du festi-
val ? Trop c'est trop ? Certaines relati-
ves déceptions proviennent-elles du fait
qu'il y a trop à entendre (et à voir) ou
parce que chaque groupe, responsable
finalement que d'une partie de la
soirée, ne fournit qu 'un effort relatif ?
Reste le disque — l'un ne va pas sans
l' autre — prologue ou prolongement
d'un festial que l'on peut alors mieux
digérer.

RECORD D'AFFLUENCCE
Plus de 200 journalistes venus du

monde entier, record d'affluence côté
public (il y aura bien eu 40.000 person-
nes), Montreux 79 a fait la part belle
aux pianistes avec Martial Solal associé
à Joachim Kuhn , suite des duos enten-

Jay  Me Shenn, un des nombreux pianistes entendus à Montreux.

dus précédemment et dont nous avons
déjà parlé , Oscar Peterson égal à lui-
même et vieil habitué du festival, et
don Pullen, ce pianiste de la Mingus
Dinasty. Dix à douze parmi les plus
grands (manquaient à l'appel Keith
Jarret et Bill Evans), seul Montreux est
capable de présenter un tel plateau.

De la guitare blues de BB King à
celle, super électrique, de Pastorius, en
passant par la guitare sèche de Laurin-
do Almeida, le public a pu s'adonner
aux comparaisons les plus saugrenues:
c'est aussi cela Montreux.

Weather Report , « top moment » de la
deuxième moitié du festival transfor-
mait la salle du casino en temple d'une
musique quasi mythique à laquelle
participaient 3000 fans ou presque
malgré une sono inutilement excessive.

A Montreux la fête fut parfois cris-
pante mais toujours passionnante, cette
fantastique machine à spectacle qu'est
le festival ne déçoit jamais. Fête ins-
titutionnalisée, elle ménage chaque
année des moments très rares, intenses,
des temps de réussite inattendus. Insti-
tution donc , mais qui sait prendre des
risques, ménager des surprises, d'où ,
sans doute , son succès.

RZ

HORIZONTALEMENT. — 1. En-
nuies. 2. A son jeu; Adverbe de lieu;
Dans un titre de Maupassant. 3.
Double-règle; Prénom féminin; Note. 4.
Complet. 5. Frappe le timbre; Rava-
geait les cœurs. 6. Te sers d'artifices
pour tromper; Obligeait nos ancêtres à
être prêts à tous les sacrifices. 7. En
Europe; Tombe chaque jour sans bruit;
En ruines. 8. Lettre grecque; Sur une
rose; Sa solitude le rend dangereux. 9.
Exister; Spécialité de Paris, 10. Diviser.

VERTICALEMENT. — 1. Lettre
grecque; Impétueux élans. 2. A moitié
garnie; Rendez-vous de chasse. 3. Fin
de race; Du verbe avoir; Sert à blesser,
éclairer, glorifier. 4. Charges de lents
quadrupèdes; Annonce une suite. 5. Re-
lief d'importance très variable; Suprê-
me appel. 6. Pourvue de; Dans la main.
7. Chasser les miasmes; Lettres de
Tunis. 8. De trop à la mairie; Utilisés
par les tisserands; Il n'est pas souhai-
table qu'il travaille. 9. Troublé; Sécu-
rité. 10. Salué le plus souvent par des
exclamations admiratives; Devenir
aigre.

(Copyright by Cosmopress - 3A)

Solution du problème paru
samedi 21 juillet

HORIZONTALEMENT. — 1. Passa-
gères. 2. Ruot; Noué. 3. IX; Abel; Ec. 4.
Oteras. 5. Cati; Cocu. 6. Eolien. 7. Pu;
Note; Tr. 8. Ans; Te; Thé. 9. Lied ;
Eson. 10. Espacement.

VERTICALEMENT. — 1. Principale,
2. Aux; Unis. 3. So; Ote; Sep. 4. Sta-
tion; Da. 5. Be; Lot. 6. Er; Ite. 7. Enla-
cée; Em. 8. Ro; Son; Tsé. 9. Eue; Thon.
10. Secouèrent.

Bronzer facilement
Vacances...

Nombreux sont ceux qui aspirent
à se dorer au soleil et souhaitent
acquérir ce hâle qui donne si bonne
mine.

Or, pour obtenir un bronzage
naturel par l'action du soleil sur les
cellules de I'épiderme (métanocytes)
qui contiennent les substances
déterminant la pigmentation de la
peau (mélanine), il faut faire preuve
d'un minimum de prudence.

En suivant les conseils décrits
dans Optima de juillet, vous bronze-
rez sans peine.

Une exposition progressive ct
l'utilisation de produits appropriés
protégeront les peaux délicates des
désagréables coups de soleil et
accéléreront le brunissement re-
cherché.

Cela vous évitera d'être atteint de
douloureuses et inesthétiques brû-
lures.

Si, les premiers jours, vous crai-
gnez d'exhiber un teint trop blanc,
vous pouvez utiliser des produits
teintés qui brunissent artificielle-
ment la peau.

SE RAFRAICHIR
ET SE SOIGNER

Après de joyeux ébats, une bonne
douche s'impose. Ensuite , l'applica-
tion d'un lait, d'une émulsion ou
d'une lotion après soleil tonifie
votre épiderme en l'hydratant.

Si, malgré toutes les précautions
prises, un coup de soleil apparaît,
vous trouverez un baume après so-
leil destiné spécialement à soigner
un début de brûlure.

QUELQUES SOINS ET DE LA
BONNE HUMEUR

Far les jeux de la plage, un peu
de prudence, des soins de beauté
appropriés, un maquillage léger,
vous serez plus que jamais en forme
ct vous vous détendrez, ce qui est le
but des vacances.

Dans Optima de juillet , une bande
dessinée vous montre tous les
« trucs » pour profiter au maximum
du solei.. Vous apprendrez ainsi
comment utiliser un bronzage opti-
mal pour être plus belles que ja-
mais. (Optima)

• Le Vatnajbkull , le plus grand
des glaciers islandais, qui couvre
près de 9000 km2, s'achève dans la
mer, où il se brise en icebergs.

# Le Shandong, que les Occi-
dentaux orthographiaient naguère
Chan-tong, est une des provinces
chinoises dont le nom est le plus
connu hors de l'Empire. Cela est
dû au chantoung, le tissu qui habil-
lait les Grecques et les Romaines ,
cette soie sauvage filée par la che-
nille nourrie non de mûrier mais
des feuilles craquantes d'un certain
chêne de la région.

LE SAVIEZ-VOUS ?

• éphéméride II
Mercredi 25 juillet 1979 , 206e jour
de l'année.

FÊTES A SOUHAITER:
Christophe, Jacques, Jacqueline ,
Jackie, Jacky, James, Jim et Valen-
tine.

PRINCIPAUX ANNIVERSAIRES
HISTORIQUES:
1978. — Naissance à Bristol , en
Angleterre , du premier « bébé
éprouvette » .
1977. — Cessez-le-feu dans le con-
flit égypto-libyen.
1971. — Le Dr Christian Barnard
transplante deux poumons et un
cœur sur un homme mourant au
Cap.
1968. — Le pape Paul VI condamne
les méthodes artificielles de contra-
ception.
1967. — Visite en Turquie de Paul
VI , qui est le premier pape à prier
da'ns une église orthodoxe orientale.
1963. — Les Etats-Unis, l'URSS et
la Grande-Bretagne signent un
traité interdisant les essais nucléai-
res dans l'atmosphère, l'espace et la
mer.
1957. — L'assemblée nationale fran-
çaise accorde l'indépendance à la
Tunisie.
1956. — Collision entre le paquebot
italien « Andréa Doria » et le navire
suédois « Stockholm » au large de la
Nouvelle Angleterre: 52 morts.
1952. — Entrée en vigueur de la
Communauté européenne du char-
bon et de l'acier.

IL EST NÉ UN 25 JUILLET :
Le compte Arthur James Balfour ,
homme d'état britannique (1848-
1930).

IMPRESARIO
C' est un très gran d imprésario

parisien. Il  a fa i t  a f f i che r  un grand
placard au-dessus de son bureau :
« Un pour tous. Et dix pour cent .' »

Un sourire... 

Cinquante-six machines datant
d'avant 1930 — dont trente-deux cons-
truites avant 1919 et certaines à la fi'n
de l'autre siècle — sont inscrites au 9e
Rallye international de voitures ancien-
nes qui , sous le nom de « Randonnée
vaudoise », se déroulera da'ns le pays de
Vaud du 29 août au 1er septembre pro-
chains. Cette collection d' automobiles
aussi prestigieuses que vénérables,
venues de cinq pays d'Europe, parcour-
ra plus de trois cents kilomètres, au
départ de Lausanne, en direction de
Vallorbe, de Payerne, d'Yverdon et
d'Aubonne.

Des ancêtres
de l'automobile
sur les routes du pays
de Vaud

Jusqu'à ce prochain dimanche, on
peut admirer peintures et sculptures
d'artistes de chez nous à la galerie Ter-
re d'Aube, à Porrentruy, et notamment
ce « Fait de la vie avec la vie » de E.
Gehri (notre photo). Des œuvres de
Burkard, Lou , Loye, Messmer et Minala
figurent également en cette exposition
estivale qui mérite la visite de tous les
amateurs d'art. (Photo Leuenberger)

A PORRENTRUY

Peintures et sculptures



Au chenil des Trembles: l'époque la plus animée...

Le chenil des Trembles: son p ropriétaire et deux pensionnaires.

Meilleur ami de l'homme, le chien
devient parfois durant la période des
vacances source de bien des soucis et
de tracas pour bon 'nombre de proprié-
taires. On le sait , certains hôtels et
campings des stations balnéaires refu-
sent de loger ces compagnons à quatre
pattes. C'est pourquoi malheureuse-
ment , au moment des départs estivaux ,
des dizaines de bêtes sont purement et
« simplement » abandonnées. A ce pro-
pos , les diverses sections de la Protec-

tion des animaux pourraient fournir
une liste impressionnante d'exemples
plus ou moins tragiques. Mais fort
heureusement, tous les propriétaires de
chiens n'agissent pas de la sorte et
prennent leurs responsabilités en
emmenant leur bête avec eux ou en la
plaçant chez une connaissance, ou tout
simplement dans un chenil-pension.

Da'ns le canton de Neuchâtel , il en
existe trois , dont un aux Trembles près
des Entre-deux-Monts, celui que dirige
depuis dix ans M. Gilbert Verdon , as-
sisté dans sa tâche par son épouse et
ses deux enfants.

Pour eux , les vacances horlogères ne
sont pas de tout repos. « C'est l'époque
de loin la plus animée. En juillet et en
août , nous accueillons une centaine de
chiens de toutes races », nous a confié
M. Verdon. Et de poursuivre : « Le
reste de l' année est beaucoup plus cal-

me mais, à Noël et pendant les week-
ends prolongés , nous enregistrons de
fortes affluences. Et parfois nous
sommes obligés de refuser des deman-
des, faute de place. Cette année par
exemple, je n'ai pu accepter une ving-
taine de chiens ».

Pour la petite histoire, relevons que
parmi les pensionnaires des Trembles,
on y trouve la chienne du conseiller
fédéral Pierre Aubert.

Deux fois par jour , le matin et en fin
d'après-midi, tous les chiens sont con-
duits au grand air, dans des enclos où,
groupés par leurs affinités et leur ca-
ractère, ils peuvent s'ébattre librement.
Par mesure de sécurité, de jour comme
de nuit , tous les chiens so'nt étroite-
ment surveillés. Pour cela, le patron
n'a pas hésité à installer son lit parmi
ses pensionnaires.

Pendant les périodes plus calmes, M.
Verdon se voue également à d'autres
activités. U pratique, d'une part ,
l'élevage de chiens de race tels que le
teckel et le lévrier russe et, d'autre
part , il se consacre au dressage.

Un emploi du temps bien rempli , une
profession exercée avec beaucoup d'a-
mour et qui ne pourrait l'être sans la
compréhension de ses voisins immé-
diats. M. D.

On commémorera les 40 ans de la <Mob>
Samedi 25 août à La Chaux-de-Fonds

C'était le premier Noël de guerre (1939). La cp 11-224 était réunie quelque
part dans un établissement de la ville. Quarante ans plus tard — ou presque
— ceux du bat j r  224 encore parmi nous se retrouveront le 25 août pour

commémorer la « Mob » 39-45.

1er septembre 1939. La Pologne,
envahie trois jours plus tôt, est à ge-
nou. La France et l'Angleterre décla-
rent la guerre à l'Allemagne nazie. Le
Conseil fédéral décrète la mobilisation
générale de l'armée suisse. Le grand
cataclysme, avec toute son horreur , qui
ne se terminera que six années plus
tard , est déclenché.

Ceux qui ont vécu cette sombre
journée de septembre, s'en souvien-
nent. On n'oublie pas facilement des
centaines de jours passés sous les dra-
peaux ! C'est la raison pour ' laquelle
les Amicales des compagnies du Bat fr
car 224 ont décidé de commémorer en-
semble le quarantième anniversaire de
la mobilisation. Pour ce faire, un co-
mité d'organisation s'est constitué, sous
la présidence de M. William Kohler.

Cette manifestation du souvenir aura
lieu samedi 25 août. Elle débutera à 10
heures au Jardin des Musées, où les
participants rendront hommage devant
le Monument aux soldats décédés
durant le service actif. Un discours se-
ra ensuite prononcé par l'ancien com-
mandant de la cp III-224, le capitaine
Georges Béguin. La Musique militaire
Les Armes-Réunies prendra -t part

^ 
à

cette cérémonie. A l'issue de "ceïïé-ci ,
un vin* d'honneur offert par FBtat,'de
Neuchâtel et la ville de La Chaux-de-
Fo'nds, sera servi à tous les anciens du
Bat fr car 224. Un repas pris en com-
mun pour les amicales 11-224, IV-224
et V-224 mettra un terme à cette jour-
née. Quant aux amicales 1-224 et III-
224 , elles organiseront leur propre pro-
gramme, (md)

L'insigne du 1er Aout

Les cinq grandes associations f é -
minines d'utilité publique de notre
pays agissent auec persévérance et
discrétion. Sans elles, il est beau-
coup de tâches sociales, humanitai-
res et culturelles que les communes ,
les cantons et la Confédération
n'auraient pu accomplir. La Fête
nationale de cette année nous o f f r e
une occasion de leur montrer que
nous savons ce que nous leur de-
vons. De quelle façon ? En achetant
un insigne du 1er Août.

Sur la p ointe des p ieds
C'est doux les vacances même si

certaines circonstances empêchent
d' aller découvrir d'autres horizons.
Juillet et août sont deux mois qui
ralentissent le rythme af fo lant  que
nous suivons malgré nous. C' est
doux les vacances.

Je songe à ces petits Marseillais
nés dans des bidonvilles à qui des
¦organisations charitables et religieu-
ses of frent  peut-être les vacances de
leur vie. En tous cas l'extraordinaire
découverte d'un monde qui leur pa-
raît impensable.

Ils  arrivent vêtus d'un minimum
qu'il faudra éliminer et remplacer
par de l'utile qui finalement ne
coûte pas trop cher aux généreux
tontons et mamies qui les accueil-
lent. I l s  ont besoin de cet accueil
volontaire et chaleureux pour ne
pas être décontenancés. Mais , là
n'est pas mon propos.

Voir et recevoir un enfant qui dé-
barque dans un univers insoupçon-
né; c'est une expérience enrichissan-
te mais pas toujours facile. Ils
amènent avec eux le vocabulaire
riche en couleur d'un midi pas tou-
jours bien poli. I ls  sont parfois  vic-
times de caractères qui ont été « vite
fai ts  sur le gaz ». Mais ils sont des
enfants souvent émerveillés. Et ça,
c'est le principal.

Il  est émouvant ce petit qui prend

l'herbe a pleine main parce qu'à
sept ans, cela ne lui est ja ?nais arri-
vé. Il est surprenant ce môme qui
regarde une vache autrement qu'en
image et qui découvre qu'elle « pisse
du lait ». Ceci dit avec l'accent. Ils
sont étranges ces bouts d'homme qui
entassent leurs cadeaux dans un sac,
un cornet qui ne les quittent jamais.
On leur a tellement pris qu'ils se
méfient. Mais ils ont leur immense
générosité. I ls  ont appris à partager.

Ils veulent tout voir, tout regar-
der. Ils écarquillent leurs yeux de-
vant les armoires de notre bien-
être: — Té, y 'en a de l'argent dans
cette maison ? — Et, il n'y en a pas
plus que dans toutes les maisons du
pays. Seulement eux, ils viennent de
Bidonville.

J' aime bien cette petite f i l l e  qui
au terme de son séjour surveillait
jalousement un cornet dont elle ne
voulait pas exp liquer le contenu.
Mise en confiance , elle a montré .'...
Elle emportait chez elle deux
choux ! Parce qu'elle les avait plan-
tés, soignés, vus grandir et qu'elle
en avait mangé.

Il  faudrait que leur séjour dans
notre pays demeure un souvenir ca-
pable de faire naître l'espoir en un
monde d' où disparaîtra les bidon-
villes.

S. L.

Bois du Petit-Château: Parc d'accli-
matation, 6 h. 30 à 20 h. 30.

Musée paysan : 14-17 h.
Vivarium : 14 - 17 h.
Musée international d'horlogerie : 10 -

12 h., 14 - 17 h.
Muses des beaux-arts : 10-12, 14-17 h.
Musée d'histoire naturelle: 14 - 17 h.,

exposition macrophotos F. Merçay.
Home médicalisé de la Sombaille: ex-

position de sculptures récentes,
Jacot-Guillarmod.

Biblioth. de la Ville: fermée jusqu'au
28 juillet.

Bibliothèque des jeunes: fermée jus-
qu'au 28 juillet.

ADC: Informations touristiques (039)
22 48 21, rue Neuve 11.

Le Scotch: Bar-Dancing.
Club 55: Dancing, attractions.
Le Domino: Cabaret-Attractions.
Cabaret Rodéo: Dancing-Attractions.
La Boule d'Or: Bar-dancing.
Service d'aide familiale: tél. 23 88 38,

(le matin). Non-réponse, 23 20 16.
Ecole parents: tel. 23.33 ^7 - 22 12 48'.
Permanence i des* jeunes M (D.*P.-Bour- rn

quin 55) 9-21 h., tél. 22 12 73.
Accueil du Soleil: (Soleil 4) 15-18 h.
Alcooliques Anonymes AA: tél. (039)

23 75 25.
SOS alcool.: tél. 23 39 22 ou 23 79 87.
Armée du Salut: Poste de secours, tél.

22 44 37.

Service des repas à domicile, Pro Se-
nectute: tél. 23 50 53, ouvert le
matin.

La Main-Tendue: tél. 143. 20" d'attente.
Croix-Bleue: tél. 23 99 96, 16 h. 30 -

24 h.
Pharmacie d'office : jusqu'à 21 heures,

Coop 2, Paix 70.
Ensuite, police locale, tél. 22 10 17,
renseignera.

Service d'urgence médicale et dentaire:
tél. 22 10 17 renseignera. (N'appelez
qu'en cas d'absence du médecin
de famille).

Société protectrice des animaux: tél.
23 58 82 et 22 63 43.

Service soins à domicile: tél. 23 41 26.
Drop in (Industrie 22): 16-19 h. Tél.

23 52 42 et 31 74 35.
Planning familial: tél. 23 56 56.
Consult. conjugales: tél. (038) 24 76 80.
Police secours : tél. No 117.
Feu: tél. No 118.

CINEMAS
Corso: 20 h. 30, Le Pays bleu.
Eden:. 20. h. 30, Les 21 heures de Mu-

nich; 18 h. 30, L'amour à la bouche.
Plaza: relâche.
Scala: relâche.

Fleuriste de service cet après-midi:
Florès, Serre 79
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VENDREDI 20 JUILLET

Naissances
Vuilleumier Gregory, fils de Pierre-

Eric et de Béatrice Josette Nelly, née
Jobin. — Donzé Laurence, fille de
Jean-Jacques et de Aline Louise, née
Pittet. — Weber Dominique Monique,
fille de Francis et de Pierrette Marj e-
Rose, née Berset. — Pellaton Yves Ser-
ge, fils de Serge André et de Martine
Edith , née Voutaz.

LUNDI 23 JUILLET
Promesses de mariage

Schnaébélé Philippe Marc - Roger et
Maissen Sonja. — Rognon Charles
Henri et Marchand' Dominique Mairie-
Jeanne Hélène.

Décès
Zumkehr née Vuilleumier Hélène

Geneviève, née le 21 novembre 1901,
épouse de Zumkehr Jean Louis. — Ko-
nig Claudine Mariette, née le 25 juin
1920, célibataire.

Hier, à 17 h. 45, un automobiliste de
La Sagne, M. F. S., circulait sur la rou-
te principale de La Chaux-de-Fonds à
La Sagne. Au lieu-dit Le Crêt, il s'ar-
rêta pour laisser passer un troupeau
de vaches et effectua une marche-arriè-
re en se déplaçant sur la gauche. A cet
instant arrivait la voiture conduite par
M. F. P., de la ville, qui circulait égale-
ment en direction de La Sagne. Surpris
par la manœuvre de M. F. S., il n'a pas
pu éviter une collision lors de laquelle
l'avant de sa voiture a heurté le flanc
droit de l'autre voiture. Dégâts maté-
riels.

Collision

... c'est bien notre drapeau du Col-
des-Roches, qui récemment encore,
flottait et flamboyait dans la percée
des rochers gris ! L'usure, la corrosion,
la foudre enfin, ces jours derniers, ont
eu raison du câble qui le soutenait.

Salut drapeau... salut, mais reviens !
Que ce soit de la route du Col-Fran-

ce ou depuis la Mère-Commune des
Montagnes neuchâteloises, tu manques
à nos regards. On te voyait de partout,
même en dégringolant de Sommartel
au Communal. Mieux encore, en te
contemplant depuis Le Col-des-Roches,
tu semblais lécher le ciel bleu ou cro-
quer les petits nuages passant à ta
portée.

Tous t'admiraient, les Suisses, bien
sûr, parce que tu es notre étendard,

La niche, au bas, à droite de notre photo, qui doit être reliée par un nouveau
câble, au-dessus des rochers escarpés.

mais les étrangers aussi, auxquels tu
avais ta manière élégante de souhaiter
la bienvenue, ou de remercier de leur
séjour, en flottant mieux encore !

Reviens avant l'automne qui s'an-
nonce et qui te parera de ses mille
couleurs, mais au milieu desquelles tu
resteras le roi ! Tu manques aux pho-
tographes qui attendaient parfois
longuement, patiemment, que tu dé-
roules tes plis, pour mieux fixer dans
leurs pellicules ta belle croix blanche.

Aujourd'hui, nous levons nos yeux
en vain , attendant ton retour, certains
néanmoins qu'il se prépare quelque
chose pour que bientôt les douaniers
du Col-des-Roches, toujours serviables,
puissent tourner la manivelle pour te
faire revenir en scène. K. Lamier

Le grand absent,
là-haut dans le ciel...
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LA BRÉVINE
Salle de paroisse: ce soir à 20 h.,

soirée d'information sur le diabète, or-
ganisée par l'Association neuchâteloise
du diabète. Entrée libre.
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Grand-Cachot-de-Vent: exposition Leo-
Paul, Philippe, Paul-André et Lu-
cien Robert , peintres naturalistes
neuchâtelois. Ouverte tous les jours
de 14 h. 30 à 17 h. 30.

Cinéma Casino : relâche.
Bibliothèque des jeunes: fermée jus-

qu'au 5 août.
Bibliothèque de la ville: Fermée jus-

qu'au 28 juillet.
Pharmacie d'office : Coopérative jus-

qu 'à 19 h. Ensuite le No 117 ren-
seignera.

Permanence dentaire: No 117 ren-
seignera.

Permanence médicale: en l'absence du
médecin traitant , tél. No 117 ou
service d'urgence de l'hôpital , tél.
(039) 31 52 52.

Planning familial: tél. 23 56 56.
Consult. conjugales: (038) 24 76 80.
Service aide-familiale: tél. 31 41 44

(heures repas) ou 31 49 70.

mémento
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engage pour entrée tout de suite ou à convenir

mécanicien ou
aide-mécanicien
expérimenté
pour seconder le chef du département presse à
injection.

S'adresser à Universo S. A., Département plastique,
Crêtets 11, tél. (039) 23 79 75
(Dès la rentrée des vacances)

Nous vous §
remboursons

I
les différence

si vous trouvez moins cher ailleurs 1
Appareils ménagers - TV - Hi-Fi '

-JftSnTr * TTH-TO-. (ancien discount ™

B WJ • Yjl H La Chaux-de- —I

L W  
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RESTAURANT DE LA PLACE
LE LOCLE

TOUS LES SOIRS dès 21 heures
(Dimanches exceptés)

DANSE
avec le réputé orchestre féminin

BESKID-LADIES
ENTRÉE LIBRE

Le Restaurant du Jura
AU LOCLE

SERA FERMÉ
DU LUNDI 30 JUILLET

AU MERCREDI 15 AOÛT
Réouverture le 16 août

CHAMBRE indépendante, tout de suite,
si possible centre ville. Tél. (039) 23 18 01,
heures des repas.

vnOflSfl _P̂ ^̂ ^
f̂lflp_P~^

engage pour entrée tout de suite ou à convenir,

une employée
de bureau
pour son département exportation

Connaissance de l'allemand indispensable

Autres langues appréciées

Faire offre à la Direction d'Universo S. A., avenue
Léopold-Robert 82, 2300 La Chaux-de-Fonds.

Garage du Rallye - A. Dumont
DISTRIBUTEUR OPEL • LE LOCLE

Véhicules utilitaires
NOS PLUS B E L L E S  O C C A S I O N S

Caravan OPEL REKORD 2000 Star 5 p. 1977 40 000 km. Fr. 9 800-

Caravan OPEL REKORD 2000 automat. 1978 51 000 km. Fr. 11 800.-

Caravan OPEL REKORD 1900 S 5 p. 1976 53 000 km. Fr. 8 200-

Caravan OPEL REKORD 1900 Luxe 5 p. 1974 48 000 km. Fr. 7 400-

Break RENAULT 12 5 p. 1975 Fr. 4 900-

GARANTIE fâl

Démonstration sans engagement - Crédit « spécial vacances »
Service de vente : P. DEMIERRE - Tél. (039) 31 33 33

au printemps

I 

cherche

pour son rayon
d'ARTICLES MESSIEURS

VENDEUSE
ayant des connaissances dans
les articles textiles (chemise-
rie, bonneterie).

Nombreux avantages sociaux
dont caisse de pension, prime
de fidélité, plan d'intéresse-
ment et rabais sur les achats.

Semaine de 5 jours par rota-
tions.

j Se présenter au bureau du
! personnel ou téléphoner au
! (039) 23 25 01. !



Un habitant de Bevaix reçoit le
diplôme de Chevalier de la route

M. Michel Weissbrodt et Mme Irschi, la conductrice qu 'il a tirée
de son véhicule en flammes. (Photo Impar-RWS)

Depuis dix ans et demi, les person-
nes qui font preuve de courage sur la
route, qui, par leur présence d'esprit,
sauvent des gens en danger, sont ré-
compensées par un diplôme qui fait
d'elles des Chevaliers de la route. Ce
titre est décerné chaque mois.

Hier à Neuchâtel, un habitant de Be-
vaix, M. Michel Weissbrodt, s'est vu
féliciter par les membres du jury des
Chevaliers de la route, les représen-
tants des services de police, de l'ACS
et du TCS.

Le 15 avril dernier, Mme Irschi cir-
culait en voiture sur l'autoroute 1, en
direction de Berne. Son- fils, âgé de 7
ans, se trouvait à l'arrière. Après avoir
effectué un dépassement, la conduc-
trice voulut reprendre sa droite, mais
elle perdit la maîtrise de son véhicule

qui dérapa, traversa une barrière de
protection avant de prendre feu.

M. Michel Weissbrodt, qui venait
d'être dépassé, stoppa immédiatement
et sans tenir compte du danger auquel
il s'exposait lui-même, réussit à tirer
la conductrice qui souffrait déjà de
graves brûlures. L'enfant était parvenu
à sortir de la voiture par ses propres
moyens.

Pour cet acte de courage, M. Michel
Weissbrodt a pleinement mérité le di-
plôme ainsi que les deux pièces d'or
qui sont remis aux Chevaliers de la
route.

Le lieutenant René Germanier, de la
police cantonale, lui a remis ces dis-
tinctions au cours d'une cérémonie or-
ganisée en présence de Mme Irschi, qui
se remet de ses blessures.

RWS

Cent ans plus un et beaucoup de dynamisme
A Brot-Dessous

Mme Fornasier et son arrière-petite-fille nommée Pa'scale. (Photo Charrère)

Mme Maria Fornasier de Noiraigue
est née le 22 ou le 24 juillet 1878. Elle
fê te  donc cette année ses 101 ans
révolus et porte ainsi le titre de vice-
doyenne du canton. En 1900, Mme
Fornasier avait 22 ans, elle a donc

assisté au bouleversement industriel et
économique du 20e siècle. Que de sou-
venirs, que d'histoires et autres anec-
dotes que cette dynamique iVéraouie
pourrait nous conter. Malheureusement ,
hier soir au Home pour personnes

âgées de Brot-Dessous , l'atmosphère
n'était pas à la confidence. La
centenaire était trop sollicitée pour que
nous puissions bavarder avec elle.
Dame, c'était son 101e anniversaire et
diverses personnalités l'entouraient , la
couvrant de f leurs à tour de bras. M.
Robert Coste, premier secrétaire au
Département de l'intérieur, ouvrit les
f eux , suivi immédiatement par le pré-
sident de la commune de Noiraigue, M.
J. -J. P.evaz, et imité quelques instants
plus tard par le nouveau président de
la commune de Brot-Dessous , M.
Georges-André Ducommun.

On félicita Mme Fornasier, chacun
l'embrassa et l'accordéoniste Louis
Rosselet joua ses meilleurs morceaux
pour créer l'ambiance propice à la
danse... Un pensionn aire du home
invita pour un tour de piste notre vice-
doyenne qui chantait et battait la
mesure avec les pieds.

Non contente de lever son verre de
bon rouge à l'intérieur du home, Mme
Fornasier s 'est ensuite rendue au
bistrot d' en face par ses propres
moyens pour se joindre à la table des
conseillers communaux du village qui
buvaient le verre de l'amitié. Quand
nous l'avons quittée, elle était en pleine
discussion avec M. Robert Coste, qui
lui répondait gentiment en italien, la
langue maternelle de notre Néraouie.
Le mot de la f i n , c'est elle qui l'a eu:
elle nous a lancé dans l'hilarité
générale un vibrant « au revoir
Madame » lorsque nous quittions
l'établissement. L'année prochaine, pour
éviter toute confusion, votre photogra-
phe se coupera les cheveux en brosse,
c'est promis... ( j jc)

Hauterive, un village qui s'agrandit et s'embellit

• PAYS NE UCHÂTELOIS •
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Vacances de poche pour travailleurs forcés

Un nouveau cèdre a été planté , qui
cache divers documents.

Les gens qui ne bénéficient pas de
vacances pendant la belle saison ont la
possibilité de flâner le soir après leur
travail, de s'évader en découvrant près
de chez eux des beautés qui leur ten-
dent les bras.

A Hauterive, par exemple, plusieurs
innovations ont été enregistrées ces
derniers mois et la place a manqué aux
journaux pour les présenter en détails.

Au nord de la poste, soit à l'entrée
ouest de la localité, des travaux impor-
tants ont abouti à la création d'un jar-
din public sis au-dessus d'un abri, au
pied d'un mur imposant, vestige d'une
ancienne carrière. Du gazon a pris
corps, une place est réservée aux
joueurs de boules, des bancs sont à la

Une place de jeux pour les enfants, de délassement pour les adultes

disposition des mamans qui peuvent
surveiller facilement les ébats de leurs
enfants sur un emplacement ensoleillé.

L'art n'est pas un vain mot pour les
autorités. Elles ont choisi un artiste de
la région pour lui commander une
sculpture parfaitçmgnt

^ açUii^ée à l'en-
droit: c'est" une œuvre n'ait ' de M.
Robert " Jacot-Guillarmod appelée
« Flux » en trois parties qui semblent
chanter un hymne de gloire à la nature.

La construction de l'abri souterrain
avait exigé la destruction de plusieurs
arbres, notamment d'un cèdre planté le
26 avril 1946 par des habitants qui
avaient été mobilisés pendant la guerre.
Des documents avaient été enfouis près
de ses racines, qui ont été récupérés et
restaurés, plusieurs d'entre eux n'ayant
pas été protégés suffisamment. Ils ont
été de nouveau enterrés sous un nou-
veau cèdre, accompagnés de documents
actuels , listes des autorités, événements
ayant marqué ces dernières années,
journaux et, cela va sans dire, le pro-
gramme des cérémonies marquant les
diverses inaugurations qui ont eu lieu
dans ce quartier complètement rénové.

Hauterive, avec ses 2600 habitants,
tient à maintenir son patrimoine en
l'entretenant régulièrement, mais le re-
gard est aussi porté vers l'avenir. C'est
une des premières communes à avoir
établi un programme multiannuel pour
huit ans, qui lui permet une juste ré-
partition des travaux à effectuer.

La place principale a vu la dispari-
tion d'une maison qui s'avançait en
proue, une étude est en cours pour la
déviation des véhicules, afin de mettre
en valeur le centre du village.

Le Conseil général a naturellement le
pouvoir de donner le feu vert pour les
nouvelles réalisations mais, chaque fois
qu'un problème important doit être ré-
solu, la population est appelée à donner
son avis. Les suggestions sont toujours
prises en considération et tous les habi-
tants sont ainsi étroitement liés à la vie
de leur village.

Ce village est étale surtout en hau-
teur puisque des maisons se trouvent
au bord du lac, d'autres entre la route
nationale et la voie du chemin de fer ,
d'autres encore à l'orée de la forêt.
Malgré cette dispersion, les contacts

. ,  s.ont ,.é,tr,oits entre les , habitants, les. §o^ . ,-' ciétés ont une heureuse activité.
Une promenade dans les quartiers

neufs, puis dans le centre du vieux
village, quelques pas dans les chemins
de vignes où les ceps ont belle allure,
un arrêt dans un restaurant ou une au-
berge: c'est une tranche de vacances
que peut s'offrir n'importe quel travail-
leur forcé à cette époque !

RWS

La sculpture qui orne ce quartier est
l'œuvre de M. Robert Jacot-Guillar -

mod. (Photos Impar-RWS)

Les Dérouteurs: pas d'accord avec le Parlement
A propos de la Transjurane

Dans un communiqué, les Dérouleurs
annoncent que lors de leur dernière
réunion, ils ont pris acte de la décision
du Parlement jurassien de ne pas sou-
mettre la Transjurane à une consul-
tation populaire.

« Ils constatent cependant qu'une
telle décision permet une fois de plus à
nos responsables politiques d'éviter
l'entrée en matière sur un certain
nombre de problèmes inquiétants
relatifs à cette route qu'ont soulevés,
entre autres, les Dérouteurs ; qu'une
telle décision représente une entorse
aux principes démocratiques: dans la
mesure où la majorité de nos
représentants voient dans la Trans-
jurane l'instrument de notre dévelop-
pement économique, la volonté des
parlementaires revient à nier aux Ju-
rassiens le droit de statuer eux-mêmes
sur l'avenir qu'ils désirent. »

En ce qui concerne les arguments qui
ont permis le rejet de la motion de-
mandant une consultation populaire sur
la Transjurane, les Dérouteurs

considèrent que: «S'appuyer sur la
pétition pro-Transjurane de 1973, c'est
se donner une fausse caution démocra-
tique, le contexte économique et poli-
tique ayant depuis lors bien changé: a)
cette pétition avait avant tout un ca-
ractère revendicatif dans le cadre de
l'affaire jurassienne, pour l'autonomie;
b) l'aggravation de la crise économique
et de celle de l'énergie tout particu-
lièrement (pétrole !) pose le problème
de la route en tant que facteur de dé-
veloppement sous un jour plus sombre;
que prétendre, comme l'ont fait
certains députés, qu'une consultation
populaire en la matière était superflue
pour la bonne raison que le peuple
s'était déjà prononcé en les élisant,
relève de conceptions démocratiques
pour le moins étriquées... et d'autant
plus inquiétantes lorsqu'elles provien-
nent de gens ayant mis l'autogestion à
leur programme... De tels propos ne
nous semblent pas très éloignés d'un
sinistre « Elisez-nous et puis f...-nous la
paix ! »

Les Dérouteurs envisagent, en
conséquence, de donner une nouvelle
dimension à leur action, (comm.)

* MONTAGNES *
¦̂ ..̂ ^ iV.V. ._.a^___^_^

SAIGNELÉGIER
Horaire d'ouverture

du bureau de la police
cantonale

A partir du 1er août 1979, le bureau
de la police cantonale à Saignelégier
sera ouvert au public selon l'horaire
suivant: lundi à vendredi , matin , 9-11
heures; après-midi , 17-18 heures. Sa-
medi , matin , 9-11 heures.

Val-de-Travers
Couvet : Cinéma Colisée, relâche.
Ambulance: tél. 61 12 00 et 61 13 28.
SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 et

61 31 81.
La Main-Tendue: tél. 143, 20" d'attente.
Hôpital de Fleurier: tél. 61 10 81.
Hôpital et maternité de Couvet: tél.

63 25 25.
Fleurier infirmière visit: tél. 6138 48.
Police cantonale: tél. 61 14 23.
Police (cas urgents) : tél. 117.
Police du feu: tél. 118.
Centre de secours du Val-de-Travers:

tél. 63 19 46; non-réponse: 63 17 17.
Fleurier , seryice du feu: tél. 61 12 04

ou 118.

¦ 
Voir autres informations
neuchâteloises en page 15
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La Main-Tendue (pour le Jura) : tél. 143,

SAIGNELÉGIER
Police cantonale: tél. 51 11 07.
Préfecture: tél. 51 11 81.
Hôpital, maternité et serv. ambulance:

tél. 51 13 01.
Médecins: Dr Bloudanis, tél. 51 12 84;;

Dr Meyrat, tél. 51 22 33; Dr Bau-
meler, Le Noirmont, tél. 53 11 65.

Pharmacie Fleury, Saignelégier, tél.
(039) 51 12 03.

Service social tuberculose et asthme:
tél. (039) 51 11 50.

Service du feu: No 118.
Aide familiale: tél. 51 11 04.
Syndicat d'initiative et Pro Jura:

Renseignements tél. 51 21 51.

znegfieiii o

• CANTON DU JURA •
Commission «avance et recouvrement des pensions alimentaires»

Au cours d'une récente séance, le
gouvernement jurassien a procédé à la
nomination des membres de la Commis-
sion « avance et recouvrement des pen-
sions alimentaires». Signalons qu'il s'a-
git là d'une commission cantonale ex-
traordinaire rattachée au Service de
l'aide sociale. La présidente de cette
commission a été désignée en la res-
ponsable du Bureau de la condition fé-
minine, Mlle Marie-Josèphe Lâchât qui
habite Bonfol. Elle sera assistée en tant
que membres de Mme Valentine Fried-

li, députée, Delémont, Mme Georgette
Lagger, ouvrirère d'usine, Le Noirmont ,
Mlle Brigitte Grun, curatrice officielle,
Delémont, Mlle Paulette Renaud, assis-
tante sociale, Delémont, M. Bernard
Bandelier, secrétaire communal, Cour-
tedoux, M. Michel Kohler, représentant
du Département des finances, Delémont,
M. Jean Miserez, préposé aux œuvres
sociales et tuteur officiel , Porrentruy,
M. Pierre Theurillat, président du
Tribunal, Porrentruy. (comm.-lg)

Neuf personnes ont été nommées

« PISTRICT DE B̂ DISTRICT DE BOUDRY »
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Charte sociale : les raisons du blocage
Le Conseil fédéral devra se prononcer sur la ratification dès la rentrée
>- Suite de la lre page

Si l'on ajoute à cela que la Charte
sociale est passible de référendum — le
Parlement a effectivement la possibilité
d'en décider ainsi — on comprendra
qu 'il faut un certain courage pour aller
de l'avant , dans ces conditions.

UN NOYAU DUR A AVALER
Tout Etat qui souhaite ratifier

la Charte sociale doit souscrire à 45 des
72 paragraphes de la charte, et surtout
à cinq au moins des sept articles qui
constituent le « noyau dur ». La Suisse
choisirait le droit du travail , le droit
syndical , le droit de négociation col-
lective, le droit à la sécurité sociale et
le droit de la famille à une protection
sociale, juridique et économique.

Les deux autres articles — droit à
l'assistance sociale et médicale et droit
des travailleurs migrants à la protec-
tion et à l'assistance — n'entrent pas en
ligne de compte. Ils sont par trop en
opposition avec notre politique
actuelle.

Est-ce à dire que les cinq dispositions
retenues y sont, elles, parfaitement
conformes ? C'est là, précisément,
l'objet de la dispute:

m Le droit de négociation collective
de l'article 6 inclut la reconnaissance
du droit de grève. Or celui-ci,
actuellement en Suisse, n'est pas
reconnu pour les fonctionnaires. Est-ce
à dire qu'il faudrait modifier nos lois
fédérales et cantonales sur ce point ?
« Oui , et ce serait tant mieux », ont dit
le parti socialiste et les syndicats, lors
de la procédure de consultation qui
s'est achevée le 30 juin 1978. « Oui , et
ce serait catastrophique », ont dit les
associations patronales de leur côté.

Mais la plupart des autres milieux
concernés tombent d'accord avec le
Département des Affaires étrangères. Il
suffirait d'une déclaration interpréta-
tive. Au moment de ratifier, il suffirait
de dire — comme l'Allemagne le fit en
1961 — que, pour la Suisse, le droit de
grève ne s'étend pas aux travailleurs
du secteur public. Il ressort de
sondages entrepris par la Suisse à
Strasbourg qu'une telle déclaration de
sa part ne soulèverait aucune objec-
tion.

# Le droit à la sécurité sociale de
l'article 12 prévoit l'égalité de traite-
ment entre nationaux et étrangers.
Songeant à sa chère assurance-chô-
mage, l'OFIAMT s'est ébroué. Egalité,
cela signifierait qu'il faudrait verser
des prestations aux travailleurs étran-
gers qui perdent leur emploi et qui
rentrent chez eux. Or, a fait remarquer
l'OFIAMT, le régime transitoire de
l'assurance-chômage ne prévoit pas pa-
reille exportation , et il est fort douteux
que le régime définitif le corrige sur ce
point.

Le Département des Affaires étran-
gères fait remarquer que l'article 12
oblige seulement les Etats à conclure
des accords bilatéraux visant à l'égalité
de traitement, accords dont le contenu
peut être celui qui convient aux deux
partenaires. Libre à la Suisse d'exclure
l'assurance-chômage si ses partenaires
y consentent , ce qui est le cas pour tous
les accords bilatéraux qui nous lient en
matière d'assurances sociales. Il n'y a
que trois pays parties à la Charte
sociale avec lesquels nous 'n'avons pas
encore d'accords bilatéraux: Chypre,

Irlande , Islande. Avec ces pays, nous
n'aurons guère de peine à conclure des
accords pareils à tous les autres ,
accords d'ailleurs qui ne concerneront
en tout qu 'une centaine de personnes.

UNE AFFAIRE POLITIQUE
En fait , le problème de la ratification

de la Charte sociale n 'est plus d'ordre
technique , mais d' ordre politique. Ce ne
so'nt _ pas tellement des scrupules
juridiques qui motivent le patronat .
Ecoutons l'Union centrale des
associations patronales suisses : « Le
patronat considère que la Suisse
commettrait une erreur en ratifiant
cette charte , car elle ne pourrait plus
décider libremen t de sa politique pour
les questions importantes. Il refuse de
créer ainsi une base juridique pour des
pressions de la part d'Etats étrangers ».

En somme, le patronat redoute tout
appui supplémentaire offert aux leviers
sociaux , même si l'appui est européen,
même si le comité d'experts indépen-
dants qui veille à l'application de la
charte 'n'a de loin pas le poids d'un
tribunal.

Politique, le problème l'est aussi
maintenant par le choix que va devoir
faire le Conseil fédéral. Qu'est-ce qui
pèse plus lourd ? Le patronat allié à un
parti radical partagé ? ou les syndicats
et les trois autres partis gouvernemen-
taux , ainsi que dix-huit cantons ?

Sur les 77 avis recueillis au cours de
la procédure de consultation, 36 sont
pour une ratification rapide.

Enfin , le Conseil fédéral devra aussi
se prononcer sur la question du réfé-
rendum. Une vingtaine d'avis — parti-

sans et adversaires de la charte — y
so'nt favorables. Un seul parti — le
parti démocrate-chrétien — s'y oppose
formellement. S'il veut être fidèle à
lui-même, fidèle aux déclarations faites
lors de la révision de l'article 89 sur les
traités internationaux en 1977, le
Conseil fédéral ne pourra pas proposer
d'adjoindre à la ratification la clause
référendaire.

Qu'importe d'ailleurs ce qu'il propo-
sera , la décision relève du Parlement.
C'est lui aussi qui donnera le feu vert à
la ratification.

D. B.

Durant les vacances scolaires

Les échafaudages dressés le long de la façade est du collège primaire
permettent aux ouvriers de redonner une seconde jeunesse à cette partie

de la construction. (Impar-l g)

Depuis quelques jours, les usagers de
la rue de La Chapelle auront pu
constater que le passage et le
croisement ne sont pas aisés à hauteur
du Collège primaire. En effet , la façade
est du bâtiment est couverte d'écha-

faudages afi'n de permettre la remise en
état des chenaux et de la paroi qui ont
souffert sous les années. Une entreprise
profite des vacances scolaires pour
mener à bien ces travaux, (lg)

La façade est du collège primaire fait peau neuve

Vorort et radicaux favorables
Observation de la conjoncture

Conformément à l'attitude positive
qu'il a prise lors des deux votations po-
pulaires sur l'article conjoncturel de la
Constitution fédérale, le Vorort de
l'Union suisse du commerce et de
l'industrie appuie en principe l'adoption
d'une loi fédérale sur l'observation de
la conjoncture et l'exécution d'enquêtes
conjoncturelles.

i

Le projet présenté en procédure de
consultation lui paraît toutefois
nécessiter des modifications sur
plusieurs points, précise le communi-
qué. Les objections du Vorort se rap-
portent notamment au nombre et à
l'étendue des enquêtes à prévoir , à la
façon de procéder des autorités
fédérales , au rôle que l'économie et ses
organisations auront à jouer dans la
prise de décisions sur les enquêtes et
leur exécution , à l'obligation de do'nner

des renseignements, au secret de fonc-
tion et aux dispositions pénales.

Pour sa part , le Parti radical-démo-
cratique suisse, dans sa réponse à la
consultation sur cet objet , a déclaré
approuver la loi fédérale réglant l'ob-
servation de la conjoncture et l'exécu-
tion des enquêtes sur la conjoncture: il
admet la conception générale de cet
avant-projet.

Dans sa réponse, le parti radical fait
pourtant un certain nombre de sug-
gestions: il demande notamment d'as-
surer une coordination entre les en-
quêtes conjoncturelles et les pronostics
dans ce domaine. Il serait aussi sou-
haitable, estime-t-il, que les institutions
privées acceptent spontanément une
certaine harmonisation de leurs
pronostics. Il souhaite ensuite que les
enquêtes menées sur le plan national
soient régionalisées, (ats)

Les travailleurs au Centre
commercial ne chôment pas

Bien que le gros-œuvre soit terminé depuis quelque temps déjà

Il y  a une année, les différents travaux de déblaiement, d'excavation et
d' aplanissement n'avaient pas encore débuté sur l'emplacement réservé à

l'immeuble du Centre commercial. (Photos Impar-lg)

Aujourd'hui, le vide a cédé la place à un magnifique bâtiment qui ne
manquera pas d'allure lorsque tous les travaux seront terminés.

Depuis plus d'un mois maintenant,
l'immeuble du Centre commercial de
Sai'nt-Imier a pris sa forme définitive.
Le gros-œuvre est terminé. Il n'en
demeure pas moins que le chantier
ressemble encore à une véritable ruche
bourdonnante de travailleurs. Ces der-
niers s'affairent tant à l'intérieur qu'à
l'extérieur pour procéder aux finitions.
Pas de chômage ou de vacances horlo-
gères pour les ouvriers et différents
corps de métier qui mettent les
bouchées doubles afin de terminer au
plus vite l'immeuble. En effet , le pre-
mier magasin prévoit d'ouvrir ses
portes vers la fin du mois d'août. Les

deux classes d'Ecole enfantine
accueilleront , pour leur part , les
enfants au moment où ils termineront
les vacances d'automne.

Quant à la route cantonale, soit la
rue Baptiste-Savoye, le revêtement a
été posé hier. Le passage souterrain
demandé par M. Francis Loetscher afin
que les enfants des écoles enfantines
puissent traverser devrait être réalisé
par la suite sans frais pour la muni-
cipalité, (lg)

¦ 

Voir autres informations
jurassiennes en page 14

Interdiction de vol des DC-10

Les résultats de trafic de Swissair,
pendant le mois de juin, ont été nette-
ment influencés par l'interdiction de
vol des DC-10. Le programme de vol
ayant été fortement réduit, les trans-
ports de passagers, de fret et de poste
ont sensiblement diminué dans toutes
les régions, à l'exception de l'Europe.
Ce fléchissement temporaire du trafic
se reflète évidemment dans les résul-
tats financiers, indique un communiqué
de la compagnie.

L'offre, exprimée en tonnes-
kilomètres, a été inférieure de 23 pour
cent par rapport à celle de la période
correspondante de l'année passée et de
23 pour cent au-dessous du budget. La
demande, en tonnes-kilomètres, a re-
culé de 17 pour cent. Les lignes de
l'Atlantique Nord et Sud ont été parti-
culièrement touchées. Le trafic des
passagers a baissé de 13 pour cent,
celui du fret de 28 pour cent et celui de
la poste de 6 pour cent. En revanche, le
taux d'occupation des places a pro-
gressé de 64 à 69 pour cent, le
coefficient moyen de chargement est
passé de 58 à 62 pour cent, les recettes
globales ont diminué de 4 pour cent et
les dépenses ont augmenté de 3 pour
cent, (ats)

UN COUP DUR
POUR SWISSAIR

En bordure de la ligne Yverdon - Sainte-Croix
CHUTE MORTELLE D'UNE FILLETTE

Hier en fin de matinée, la jeune Stéphanie Zipffel, 12 ans, demeu-
rant à Berlin-Ouest, se promenait avec ses parents dans la région du
Montfeloux, sur la commune de Sainte-Croix. A un certain moment,
elle quitta sa famille, qui ne la retrouva pas immédiatement. Vers
12 h. 40, le conducteur du train Yverdon - Sainte-Croix informait la
gendarmerie du village qu'une fillette était étendue en bordure de
la voie ferrée, à l'entrée du tunnel de Covatannaz. Elle avait fait une
chute d'environ cent mètres et fut probablement tuée sur le coup.

ALPINISTE TUE
A LA BLUMLISALP

Deux alpinistes allemands ont
fait une chute dimanche, en redes-
cendant de la Blumlisalp, dans
l'Oberland bernois. Le corps de l'un
d'eux, tué sur le coup, a été ramené
lundi dans la vallée. Plus chanceux,
son compagnon s'en est tiré avec
des blessures. L'identité de la victi-
me n'a pas encore été divulguée.

NOYADE PRÈS DE LAUSANNE
Hier vers 4 h. 45, une patrouille

de police - secours a découvert le
corps d'un homme mort par noyade,
près de Vidy, sous Lausanne (dans
le Léman). La victime n'a pu être
identifiée, et correspond au signale-
ment suivant : âgée d'une soixan-
taine d'années, taille 160 cm., cor-
pulence de moyenne à forte, yeux
bruns, cheveux grisonnants, calvitie
pariétale . Etait vêtue d'une veste
brune à carreaux, d'un pantalon
foncé, brun , d'une chemise de sport
bleue avec carreaux rouges et
blancs.

La police judiciaire de Lausanne
enquête. On est prié de communi-
quer tout renseignement utile en
appelant le téléphone 20.17.11 à
Lausanne, ou au poste de police le
plus proche.

GARÇONNET TUÉ
EN PAYS SAINT-GALLOIS

Un grave accident de la circula-
tion a eu lieu hier à Wattwil-Ulis-
bach, dans le canton de Saint-Gall.
Un garçonnet de 9 ans, Heinz Rutz,
de Wattwil , y a trouvé la mort. Un
automobiliste a été surpris par le
jeune garçon lorsque ce dernier tra-
versa soudainement la route sur son
vélo en venant de la droite. Malgré
une tentative d'évitement, il y eut
une violente collision. L'enfant fut
touché par l'aile droite de la voiture
et projeté au loin. Grièvement
blessé, le garçon a été transporté
peu de temps après par hélicoptère
à l'Hôpital de Zurich. Il devait
pourtant décéder peu après des
graves blessures qu'il avait reçues à
la tête, (ats)

D'ut* beuf «s l'outre du pays
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KLOTEN. — De nouveaux groupes
de réfugiés d'Indochine, accueillis dans
le cadre de la campagne en cours
pour leur sauvetage, arriveront à Zu-
rich-Kloten ces jours. Cent nonante
personnes sont attendues auj ourd'hui ,
20 personnes demain et 30 personnes
vendredi.

ZURICH. — Selon les dernières in-
dications fournies par la police le grand
incendie qui a éclaté vendredi soir de
la semaine dernière dans le quartier
industriel de Zurich a causé des dé-
gâts dont le montant se situe entre
11 et 15 millions de francs. Les cau-
ses du désastre, elles, restent toujours
inconnues.

Augmentation en 78
Aide au tiers monde

L'an dernier, la Confédération , les
autorités publiques et les organisations
privées ont augmenté leurs prestations
en faveur de l'aide au tiers monde. Se-
lon Swissaid, les contributions de la
Confédération se sont accrues de 14,5
pour cent et celles des organisations
privées de 4,5 pour cent. L'aide suisse
aux pays en voie de développement
s'est élevée au total à 376 millions de
francs, dont 91 millions ont été versés
par des organisations privées. Le quart
des contributions de la Confédération
ont été versées à des organisations in-
ternationales et à des organes de
l'ONU. L'aide suisse s'est répartie
entre 121 pays, avec une concentration
sur l'Afrique, (ats)
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Le nouvel hatchback Datsun Cherry GL.
Enfin livraison immédiate!
Conception moderne: moteur frontal transversal sur Suspension indépendante, freins assistés , carrosserie de
l'essieu avant. 1171 cm 3,52 CV DIN (38 kW). sécurité. Grand hayon, coffre de dimensions variables.

DATSUN
La Chaux-de-Fonds : Garage-Carrosserie de l'Est, Visinand & Asticher, tél. (039) 23 51 88

La Chaux-de-Fonds : Garage du Puits, Frédéric Winkelmann, tél. (039) 2217 81

Nous cherchons

SERVEUSE
Débutante acceptée. Salaire intéressant.

Hôtel Bellevue, Chexbres, tél. 021/56 14 81.
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Coin à manger
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Vente directe du dépôt (8000 m1) - Sur désir , facilités de paiement
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Heures d'ouverture: de 9 h à 12 h et de 13 h 45 à 18 h 30 j
Samedi de 8 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h. Fermé le lundi matin. i

Automobilistes: dès le centre de Bôle, ("SI r* J i ¦ i l
suivez les flèches «Meublorama» |T| Grand parking
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Prix d'abonnement :
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Compte de chèques postaux 23 - 325, La Chaux-de-Fonds

Ne pas payer d'avance, mais à' réception du bulletin de versement.

A retourner à « L'Impartial » - 2301 La Chaux-de-Fonds.

Notre entreprise, qui fabrique
des accumulateurs, des pièces
industrielles en matières plas-
tiques et des appareils de télé-
communication, ,désir.e engager
tout de suite ou. .pour une date .,
à convenir:

un mécanicien-mouliste
ou éventuellement un mécanicien-outilleur

Le collaborateur, que nous en-
gageons, travaillera dans notre
service de mécanique outillage.

Il s'occupera de réparations et
confections de moules.

Ce poste est destiné à un can-
didat au bénéfice de quelques
années d'expérience, capable de
travailler de manière indépen-
dante.
Nous offrons une activité stable,
intéressante et variée, une réelle
autonomie dans le travail au
sein d'un petit groupe.

• 

Les candidats sont priés de nous
faire parvenir leurs offres de
services ou de nous téléphoner.ELECTRONA ELECTRONA S.A.

§§ù 2017 Boudry
^mf Tél. (038) 44 21 21

LA CHAUX-DE-FONDS

Appel
du comité
du 1er Août

La population est invitée à manifester
sont attachement aux organisateurs
de la fête du 1er Août dans notre
ville en versant une somme si mo-
deste soit-elle au CCP 23-2136 (Co-
mité du 1er Août), contribution qui
permettra d'alimenter les fonds né-
cessaires à l'achat de feux d'artifice
et à l'organisation en général.

Nous cherchons pour notre grande entreprise de
fabrication, un jeune

pâtissier
qualifié.
Vous êtes intéressé à la production industrielle et
vous aimez travailler dans une grande usine, mais
d-ans petits groupes, avec des machines modernes.
Temps de travail réglé, excellentes prestations so-
ciales. Bonne possibilité de développement.
Faire offre à :
I'ersonalabteiluns CHOCOLAT FRET AG, 5033 Buchs
AG, Tél. (064) 24 15 91.

LES GIETTES
s/Monthey. Rez-de-
chaussée de chalet à
louer par semaine.
Fr. 210.— à 285.—.
Aussi un CHALET.
Tél. (021) 22 23 43

Logement City S. A.

JOLIES, meublées,
part aux WC, dou-
ches. Rue du Pro-
grès 71. Tél. (039)
22 34 82.

HÔTEL DU LAC
LES BRENETS
Tous les soirs :

fondue bourguignonne 14.50
200 gr. de viande et 10 garnitures

à midi :
SUR RÉSERVATION

Tél. (039) 32 12 66

Dès maintenant, aussi le dimanche
cueillir soi-même

Haricots le kilo 1.50
Cerises le kilo 2.-—
chez Fred Siegenthaler, agriculteur,
2572 MSrigen près de Bienne
Tél. (032) 57 12 74 
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ETES-VOUS TIMIDE ?
La timidité ! Certes, il est facile de

classer immédiatement ceux chez
qui c'est une véritable infirmité et
aussi ceux qui en sont totalement dé-
pourvus. Mais, entre ces deux extrê-
mes, que de nuances plus subtiles,
que de caractères plus complexes !
Voulez-vous avoir une idée plus pré-
cise de votre degré de timidité ? Ré-
pondez loyalement au questionnaire
que voici. Vous pourrez ainsi vous
analyser de façon précise. Inscrivez
dans la colonne de droite, en face de
chaque question: 0 si vous pouvez
dire Non sans hésiter, 1 si vous avez
quelque doute, et 2 si vous êtes sûr
de pouvoir répondre Oui.

Puis faites le total de tous les
chiffres. Si vous obtenez plus que
25 c'est presque un désastre. Vous

rentrez sans doute dans la catégorie
des super-timides. Faites attention ,
toute votre vie peut être gâchée par
cette infirmité. Secouez-vous tout de
suite, regardez le mal en face et pre-
nez les grands moyens: chaque fois
que votre timidité vous envahit, dites-
vous, que toute votre existence peut
dépendre du geste que vous n'osez
pas faire (même si ce n'est pas tout
à fait exact) et trouvez en vous la
volonté de l'accomplir à tout prix.

Si le total de la colonne se trouve
entre 12 et 24, votre timidité est
moyenne, mais suffisamment pronon-
cée pour que vous vous efforciez de
vous en débarrasser. Enfin , si vous
obtenez moins de 12, vous pouvez vous
féliciter de votre assurance.

POINTS
Rougissez-vous facilement ? 

Eprouvez-vous de la gêne à prendre la parole en public ? 
Vous est-il désagréable de traverser une salle ou un salon
plein de gens qui vous regardent ? 
Vous sentez-vous gauche ou maladroit (e) en offrant des fleurs
ou un cadeau ? 
Vous paraît-il très difficile de refuser une invitation sans vexer
la personne qui vous l'a faite ?
Aimeriez-vous « rentrer ous terre » quand on vous fait des
compliments ou des reproches en public ? 
Vous est-il désagréable de porter un vêtement qui vous fasse
remarquer ?
Etes-vous « au martyre » si vous êtes obligé (e) de solliciter
une augmentation de salaire, un emploi, un prêt d'argent ? 
Avez-vous horreur de réprimander vos subordonnés ? 
Vous troublez-vous sans parvenir à vous disculper ? 
Avez-vous l'impression que le ciel va s'écrouler sur votre tête
quand vous vous rendez compte que vous venez de « gaffer »?  
Hésitez-vous à défendre votre opinion lorsque vos interlo-
cuteurs semblent vouloir s'en moquer ? 
Vous sentez-vous mal dans votre peau en présence d'un
personnage important ?
Vous est-il désagréable d'adresser la parole à un (e) incon-
nue (e) ?
Vous sentez-vous incapable de faire un (e) bon (ne) « démar-
cheur » visitant la clientèle à domicile 

TOTAL :

Scrabble: la Belgique

Dix-huit villes parmi les plus importantes à replacer dans la grille ci-contre:
ANDERLECHT - ANVERS - BRUGES - BRUXELLES - CHARLEROI - GAND -
JUMET - LIBGE - LOUVAIN - MALINES - MONS - NAMUR - OSTENDE -
RENAIX - SPA - VERVIERS - VILVORDE.

SOLUTION EN PAGE 14

— J'ai gagné contre le Sultan.

Autorelaxation.

— Ses copains se fichent de lui
parce qu'il bégaye.

Bon appétit
A bord du paquebot, un cannibale

vient de s'asseoir à une table dans la
salle à manger des secondes et le ste-
ward lui tend le menu.

— Non, dit-il. Apportez-moi plutôt
la liste des passagers...

— Vite, docteur, dépêchez-vous. Mon
mari a pris deux cachets d'aspirine, il a
avalé sa lotion contre les aigreurs
d'estomac, il s'est mis un suppositoire
contre la grippe, il a pris un comprimé
à cause de son asthme, il s'est mis des
gouttes dans le nez, et puis je ne sais
pas pourquoi, il a allumé une cigarette.
Et alors, il y a eu une énorme ex-
losion...

S.O.S.

MOTS CROISÉS
HORIZONTALEMENT

1. Mènent une vie très saine - Qui n'ont pas
de fin.

2. Est indispensable à la vie - Qui flattent
certain sens - Supprimai.

3. Un château pour un héros shakespearien -
Personnel.

4. Port méditerranéen - On ne sait jamais ce
qu'il nous réserve - Le propre de l'homme.

5. Réserve à grains - Talonne.
6. Voit revenir les vacances - Une phrase qui

se répète sans cesse - Céréales.
7. Est puni par la loi - Maladie de peau.
8. Victoire de Napoléon - Fait partie d'un

costume.
9. Rappelée plusieurs fois - Article - A l'en-

vers: partie tendre.
10. Greffai - Une manière de se déplacer en un

élément - Bourrée.
11. Lac d'Amérique - Un à Londres.
12. Enchanteresse - Tance - Monnaie étran-

gère.
13. Est souvent indiqué par une flèche - Fa-

mille de plantes aquatiques - Personnel.
14. Voyelles - Aperçu - Grain - Un bon saint.
15. Dirige - Journal - Parfume le Midi.
16. Se rendis - Convenable.
17. Subordonné - Ceps de vigne.
18. Limon fertile - Qui est en trop.

VERTICALEMENT
1. Dans l'Orne - Supprime un organe - On en

fait de jolies billes.

2. Reflète l'inspiration du peintre - Sur une
carte - Orateur.

3. Va au diable ! - Passionne le graphologue ¦
Bande de fer.

4. Fin de participe - Possessif - Héros mytho-
logique - Commencement de bonheur.

5. Est donné par le chef - Tromperies - Poète
allemand.

6. Rêvée - Article - Venu - Unités de mesure
de force.

7. Est indispensable pour les non-familiers -
Dont on a pris connaissance - Fatigué.

8. Va au hasard - Tête de train - Coule en
Suisse - Enjoué.

9. Possessif - Héraclès y tua le lion - Se di-
vise en morphologie et en syntaxe.

10. Fait tort - Est réservé à Médor - Philoso-
phe allemand - Préfixe.

11. Conjonction - Difficile à conduire - Pas
écrites.

12. Règles - Bouches à feu - Vieille langue -
Chef.

13. Précède une spécialisation - Songes - Un
père qui fait peur aux enfants.

14. Dit à un lord - En lutte - Charge animale -
Est à l'origine d'une épopée.

15. En note - Fut victime d'un amour fatal -
Ile - Personnel - Pièce de bois.

16. Possédé - Sigle d'une grande école - Mot
latin - Note - En lutte.

17. Fatigué - Ne reconnaît pas - Romains -
Trouble.

18. Meubles usuels - Eblouis.
SOLUTION EN PAGE 14
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Pouvez-vous les découvrir ?

Ce jeune homme est fort comme un
taureau, mais il est tellement malin
qu'il réussit à se faire réformer par le
coiiseil de révision pour vue basse.

— Si j'ai bien compris, dit le
médecin militaire, au point où vous en
êtes, il vous faudrait presque une canne
blanche.

Et le âoir; heureux comme un pape
d'avoir roulé tout le monde, notre gar-
çon se paie le cinéma. Mais quand la
lumière se rallume, qui voit-il dans le
fauteuil à côté de lui? Le médecin qui
l'a réformé le matin! Alors, sans se
démonter, il se lève, bouscule l'autre et
lui dit en passant:

— Pardon, Mademoiselle, je descends
à la prochaine station.

Avlssss
Un avion de ligne survole l'Atlan-

tique. Les passagers sont confortable-
ment installés dans leurs fauteuils et
tout d'un coup, une voix grésille dans
les haut-parleurs:

— Nous vous informons que les
quatre réacteurs sont en flammes.
L'équipage a sauté en parachute... Ici,
le Commandant de bord ! Je vous parle
depuis un canot de sauvetage qui a été
largué à la mer... Surtout que personne
ne s'inquiète ! Nous sommes allés cher-
cher du secours.. Bonne chance à tous !

Présence d'esprit
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Tous les «rois» sont des Suisses alémaniques
Le Tir fédéral s'est terminé en apothéose, à Lucerne

Les Vaudois se sont pourtant imposés au mousqueton par équipes
La Fête fédérale de tir s'est terminée en apothéose par la manifestation du
couronnement des rois de tir dans les différentes disciplines, et le palmarès
du concours intercantonal de tir de matchs se sont effectués dans la tente
annexe et dans un enthousiasme indescriptible. Les lauréats, entourés
d'élégantes demoiselles d'honneur, ont été couronnés, fleuris et récompensés
sous les applaudissements chaleureux d'une foule intense débordant

amplement les entrées de la tente.

PRINCIPAUX RÉSULTATS
Fusils, mousquetons et armes libres :

1. Ernst Grossenbacher, Niederoenz ,
469 ,80 points , roi du tir ; 2. Paul
Dessaux , Prilly, 469 ,20 ; 3. Anton Mul-
ler , Meilen , 467 ,50 ; 4. Erwin Vogt ,
Nunningen, 466 ,70 ; 5. Heinz Bolliger,
Schwerzenbach, 465,45.

Fusils d'assaut (300 mètres) : 1. Mar-
tin Durrer, Oberrickenbach, 459 ,30
points, roi du tir ; 2. Anton Kruger ,
Coire, 455,35 ; 3. Hanspeter Wyrsch ,
Oberdorf , 454 ,90 ; 4. Stefan Kaelin ,
Schwyz, 453,45 ; 5. Paul von Daeniken,
Kestenholz, 452 ,20.

Pistolets de match (50 mètres) : 1.
Gilbert Seguin, Granges, 631,25 points ,
roi du tir ; 2. Ernst Stoll , Meilen , 629, 74
points ; 3. Adrien Kunz , Worb, 625 ,35 ;
4. Aloïs Schelbert , Schwyz, 624 ,50 ; 5.
Kurt Wagner , Lucerne, 624 ,30.

Pistolets d'armée (25 mètres) : 1.
Reiny Russ, Urdorf , 662 ,25 points , roi
du tir ; 2. Sigisbert Schnyder, Kriens ,
661,00 ; 3. Otto Lanz, Bulach , 656 ,00 ; 4.
Alex Tschui , Lengnau, 655,00 ; 5. Kurt
Klingler , Bulach , 651,75.

MATCH INTERCANTONAL
Le match intercantonal s'est déroulé

lundi dès tôt le matin , jusque tard
dans l'après-midi , dans les stands de
Lucerne, Emmen et Kriens, par équi-
pes cantonales de quatre tireurs par
disciplines , pour lesquelles elles
s'étaient entraînées. Dans la catégorie
armes libres 300 mètres fusils d'assaut
et pistolets de match , 26 cantons
étaient en compétition , dont le canton
du Jura pour la première fois. Dans la
catégorie mousquetons, 25 équipes
étaient en confrontation , la Thurgovie
n'ayant pas inscrit d'équipe. Les can-
tons d'Argovie, Bâle-Campagne, Berne,
Fribourg, Grisons, Lucerne, Schwyz,
Soleure , Saint-Gall , Vaud , Valais et
Zurich ont présenté au concours de la
relève à la carabine de match , égale-
ment des équipes de quatre ti-
reurs. A l'arme de poing, avec 24
cantons (à l'exception d'Appenzell
Rhodes-Intérieures et Bâle-Campagne),
la compétition a été très ouverte, tan-
dis qu 'avec le pistolet de sports, seules
18 équipes cantonales ont été en lice.

RÉSULTATS
Pistolet et revolver, gros et petit ca-

libres: 1. Berne 2323 points; 2. Zurich
2301 ; 3. Lucerne 2290 ; puis, 14.
Neuchâtel, 2181.

Pistolet d'ordonnance : 1. Schwyz
2249 points ; 2. Zurich 2235 ; 3. Saint-
Gall 2235 ; puis, 16. Neuchâtel 2184 ;
22. Jura 2110.

Pistolet libre : 1. Grisons 2198
points ; 2. Zurich 2150 ; 3. Argovie
2149 ; puis , 17. Neuchâtel 2066 ; 25.
Jura 1923.

Fusil d'assaut : 1. Saint-Gall 1110
points ; 2. Nidwald 1105 ; 3. Bâle-Cam-
pagne 1091 ; puis, 16. Jura 1061 ; 24.
Neuchâtel 1039.

Mousqueton : 1. Vaud 2163 points ; 2.
Zurich 2161 ; 3. Saint-Gall 2157 ; puis,
12. Neuchâtel 2103 ; 22. Jura 2079.

Concours de relève à 300 mètres : 1.
Zurich 2116 points ; 2. Lucerne 2110 ; 3.
Argovie 2088.

Arme libre, 300 mètres : 1. Zurich
2200 points ; 2. Soleure 2197 ; 3.
Fribourg 2175 ; puis, 13. Neuchâtel
2123 ; 14. Jura 2119.

Première mise en vente des billets olympiques
Le premier lot de billets pour les Jeux olympiques d'hiver

Le premier lot de billets pour les
Jeux olympiques d'hiver 1980 de Lake
Placid a été mis en vente par corres-
pondance, à 120.000 Américains et 100
agences de voyages.

M. John Musgrave, directeur du mar-
keting des Jeux, a déclaré que les inté-
ressés recevront les formulaires de de-
mande durant les trois prochaines se-
maines.

Environ 350.000 tickets ont été alloués
aux Etats-Unis. 165.000 reviendront aux
habitants de la région du Nord-Est, y
compris 50.000 à ceux de Lake Placid.

En outre, 100.000 tickets, sur un total
de 550.000 , seront réservés aux digni-
taires olympiques. Pour sa part , le

Canada recevra 32.000 tickets, landis
que les comités olympiques des autres
pays s'en partageront 40.000 environ.

La moyenne du prix des admissions
pour les épreuves olympiques est de
25 dollars. Les tickets les moins coû-
teux (10 dollars) permettront d'assister
au ski nordique , les plus chers (60 dol-
lars) au patinage artistique et au hockey
sur glace. •

Le Comité d'organisation olympique
des Jeux de Lake Placid estime que le
revenu provenant de la vente des bil-
lets, sera d'environ 12.600.000 dollars.

Cette somme fait partie du budget
des Jeux qui tourne entre 45 et 50 mil-
lions de dollars.

Boxe

Le Sud-Coréen Kim Sang Hyun , dé-
tenteur de la Couronne mondiale des
super-légers (WFBV), mettra pour la
seconde fois so'n titre en jeu face au
Japonais Masahiro Yokai , à Tokyo, le
4 octobre prochain, dans un combat
prévu en 15 reprises , ont annoncé au
cours d'une conférence de presse les
managers des deux boxeurs.

Championnat du monde
des super-légers
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Le monde sportif • le monde sportif # Le monde sportif • Le monde sportif

Les meilleurs spécialistes d'URSS par-
ticiperont aux épreuves de natation des
Spartakiades de Moscou qui débuteront
aujourd'hui. Si les Américains seron t
absents alors que l'Allemagne de l'Est
sera représentée par des concurrents
sans grand renom, l'élite soviétique sera ,
en revanche, présente dans son inté-
gralité, ce qui est d'ailleurs bien nor-
mal.

Ainsi, Vladimir Salnikov, recordman
du monde sur 400 m. et 800 m. libre,
champion du monde en 1978 sur 400 et
1500 m. sera-t-il à la tête de l'armada
soviétique qui devrait s'adjuger la pres-
que totalité des titres. Il y aura égale-
ment Serguei Koupliakov, recordman
du monde du 200 m. libre, Arsen Mis-
rakov , deuxième aux championnats du
monde sur 200 m. brasse, ainsi que
Alexandre Sidorenko et Serguei Fe-
senko, recordmen d'Europe sur 200 et
400 m. 4 nages.

Enfin , pour Vikktor Kuznetsov, ces
Spartakiades constitueront l'occasion
d'une réhabilitation après disqualifica-
tion pour dopage aux derniers cham-
pionnats du monde sur 100 et 200 m.
dos où il avait pris les 3e et 6e places.

Côté féminin , Larisa Tsareva (libre) ,
Julia Bogdanova et Lina Kaciusyte
(brasse) et Olga Klevakina (200 et
400 m. 4 liages) conduiront l'équipe
soviétique.

Avec autant de vedettes de la nata-
tion mondiale, il est certain que des

records pourraient être en danger. Mais
actuellement les nageurs sont en pleine
période de préparation pour les Coupes
d'Europe masculine et féminine , les 11
et 12 août , et les Spartakiades risquent
d'arriver un peu trop tôt pour que l'on
assiste à des exploits chronométriques.

La natation aux Spartakiades dès aujourd'hui

Automobilisme

Le rallye international « Codasur 79 »
a été suspendu à Santa Cruz de la
Sierra (Bolivie), au terme de la deu-
xième étape, a annoncé le Club auto-
mobile argentin (ACA), à la suite de
troubles socio-politiques dans la pro-
vince bolivienne de Cochabamba.

La décision aété prise par l'ACA et
la Fédération automobile internationale
(FIA) pour assurer la sécurité des par-
ticipants qui devaient traverser, lors de
la troisième étape, la région de Cocha-
bamba (200 km. au sud-est de La Paz).

Au moment de l'interruption de la
course, l'Uruguayen Domingo de Vitta
était en tête sur Ford, suivi des Fran-
çais Jean Lefevbre et Jean Guichet sur
Peugeot 504.

Le rallye « Codasur 79 »
suspendu

| Judo

En accord avec le Comité national
pour le sport d'élite, l'Association suisse
de judo et de budo a établi la sélection
nationale pour les championnats du
monde qui se dérouleront à Sapporo du
4 au 5 août 1980. La sélection :

MESSIEURS : Jean Clerc (Bâle) , Ma-
nuel Guichard (Genève), Otto Hnatek
(Genève) , Jean Iten (Genève), Herbert
Maierhofer (Eschenbach), Bruno Koller
(Lucerne - chef du ressort kendo), Ger-
hard Tscherter (Adliswil). — DAMES :
Monika Haas (Allschwil), Gertraude
Orasch (Bâle).

Sélection suisse
pour le Japon i Basketball

Vevey Basket annonce l'engagement
de l'entraîneur américain James D. Api-
cella pour la saison 1979-80.

Agé de 37 ans, J. D. Apicella a obtenu
difftrents titres universitaires améri-
cains, dont, entre autres, celui de pro-
fesseur d'éducation physique, à l'Uni-
versité de Long Island. Durant plus de
15 années, il a enseigné dans divers
collèges américains.

Un entraîneur américain
à Vevey



J. Goddet: «Nous avons réussi un découpage parfait
Dernier regard sur le Tour de France cycliste 1979

Environ un million de spectateurs sur les Champs-Elysées, dimanche der-
nier... Merci, le Tour de France se porte toujours aussi bien. Mais le test
des Champs-Elysées n'a pas été le seul positif dans l'édition 79 de la
« Grande Boucle ». Tout au long de la course, de Fleurance à Paris, la
popularité du Tour n'a pas faibli. « Pour se rendre compte de cette popu-
larité, il suffit de savoir que, lors des étapes de montagne, les gens venaient
dès la nuit précédente camper sur le parcours de la course. Des attentes
de cinq, six, dix heures parfois. C'est un baromètre qui se suffit à lui-même »,
nous a confié Jacques Goddet, directeur du Tour de France et directeur
général de l'Equipe. Cet intérêt du Tour, ce sont évidemment les coureurs

qui le suscitent.

TOUR PARTICULIÈREMENT
VIVANT

La caravane publicitaire, poursuit
Jacques Goddet, est nécessaire. Imagi-
nez quelqu'un sur le bord de la route,
attendant le peloton. Il lie se satisferait
pas, je crois, d'une centaine d'hommes
passant à toute allure pendant une
trentaine de secondes. Il lui faut plus.

Ce « plus », c'est sûrement la carava-
ne publicitaire, aussi bien sur la route
que dans les villes-étapes, avec ses ba-
teleurs modernes amusant la foule, l'a-
guichant pour mieux lui vendre ses
produits. Mais si la foule est venue
aussi nombreuse, c'est aussi parce que
le Tour de France a été particulière-
ment vivant.

« Il nous faut trouver un équilibre
de façon que chacun y trouve son
compte, même les équipes les plus fai-
bles. Ainsi , avec les contre la montre
par équipes maintenus, avec les
rushes - bonifications, les directeurs
sportifs vont-ils pouvoir bâtir leurs
formations en fonction, non seulement
du plat ou de la montagne, mais aussi
de ce genre d'étape... ».

FIDÉLITÉ DES «PAYANTS»
La popularité constante du Tour,

c'est aussi la fidélité des firmes qui,

UNE PETITE ERREUR
« Je crois que nous avons réussi un

découpage presque parfait, cette année,
constate Jacques Goddet. Une petite
erreur, peut-être, une dernière semaine
trop longue après la sortie des Alpes.
Il faudrait s'attacher à réduire l'après-
montagne à quatre jours seulement,
avec un contre la montre individuel,
type Dijo'n au milieu, et, comme nous
l'avions annoncé au préalable, nous
conserverons pour l'an prochain ces
étapes contre la montre par équipes et
ces « rushes - bonifications » qui peu-
vent permettre à uïi Francesco Moser
de lutter à armes égales, avec Bernard
Hinault ».

Cette absence de Moser au Tour 1979
semble être un des regrets de Jacques
Goddet. Mais le déroulement de
l'épreuve lui permet d'espérer la pré-
sence de l'Italien, l'an prochain, à
Francfort.

chaque année, sont là pour le financer.
Certaines sont là , immuables, depuis 25
ans. D'autres passent quatre ou cinq
ans, puis s'en vont, laissant la place à
d'autres.

Mais si le Tour c'est l'intérêt du pu-
blic pour le visuel (foule le long des
routes, téléspectateurs devant leur
poste — indice supérieur, pour TF 1 et
A-2, de 5 pour cent environ pour les
deux), c'est aussi son intérêt pour la
radio {nette progression pour celles
utilisant d'anciennes vedettes) ou pour
les journaux.

Pourtant, Jacques Goddet estime
qu'il faut sans cesse relancer la méca-
nique afin qu'elle ne s'encroûte pas,
qu'elle ne s'endorme pas sur ses lau-
riers.

PAS D'ÉQUIPE NATIONALE,
MAIS... DES SOVIÉTIQUES ?

« Les structures professionnelles des
équipes permettent au Tour de subsis-
ter. Mais la venue de coureurs nord-
américains et de ceux des pays de l'Est
serait la bienvenue. Il faudra pourtant
trouver un compromis. Car les firmes
« sponsorant » actuellement, les équipes
professionnelles n'accepteraient pas un
retour aux équipes nationales pour le
Tour. Elles nous l'ont dit clairement :
elles renonceraient... ».

Le Tour 1979 a été, pour les organi-
sateurs de la « Grande Boucle », un
banc d'essai. Le test a été parfait. Mais
Jacques Goddet et Félix Lévitan veu-
lent encore faire mieux en 1980.

« On devra rendre toutes les fins de
parcours plus sélectives, plus difficiles,
comme ce fut le cas en arrivant à
Deauville, à Bruxelles, à Dijon. Toutes
les étapes devraient se terminer par un
final éblouissant... ».

Eblouissant serait un match Hinault,
Zoetemelk, Moser, Saronni l'an
prochain. Mais le jeune Italien s'estime
trop jeune, encore, pour affronter les
monstres du Tour de France. « En 1981
seulement », a-t-il dit. Tout comme,
peut-être, une formation soviétique qui
veut réussir ses Jeux, avant de se lan-
cer dans le grand bain du Tour de
France.

Lors du passage à La Vue-des-Alpes, Hinault bat Zoetemelk et Sutter. (asl)

Surprise en Coupe de tennis Galéa
Une surprise a marqué la première journée des demi-finales du tour final
de la Coupe Galéa (moins de 21 ans) à Vichy. Le Français Pascal Portes,
vainqueur de Guillermo Vilas, aux Internationaux de Gstaad, s'inclinait en
deux sets, 6-4 6-4. devant Marco Alciati, lequel figurait dans l'équipe

italienne en tant que remplaçant du titulaire Rinaldini, blessé.

Pascal Portes, numéro 5 français, dé-
clarait dans les vestiaires qu'il avait
souffert dès le début du match de dou-
leurs dans le bas du dos. Il risque
donc de ne pas pouvoir disputer le
double, ce jour.

Dans le second simple, Yannick Noah
mettait les deux équipes à égalité en
remportant facilement son match aux
dépens de Patrizio Parini (6-2 6-3).

Le Tchécoslovaque Ivan Lendl lais-
sait une grosse impression dans l'autre
demi-finale, dominant aisément l'Alle-
mand Popp (6-3 6-1). Demi-finales du
tour final:

France-Italie 1-1 après la première
journée. — Marco Alciati (It) bat Pascal
Portes (Fr) 6-3 6-4; Yannick Noah (Fr)
bat Patrizio Parini (It) 6-2 6-3.

Tchécoslovaquie-RFA 2-0. — Ivan
Lendl (Tch) bat Wolfgang Popp (RFA)
6-3 6-1; Miroslav Lacek (Tch) bat Gerd
Muller (RFA) 6-0 6-4.J.-P. Jarier hospitalisé

pour une hépatite

Automobilisme

Le pilote français Jean-Pierre Jarier
a été hospitalisé pour une hépatite
apparemment sans gravité et il ne
pourra pas participer au Grand Prix
d'Allemagne à Hockenheim, dimanche,
apprenait-on mardi.

Jarier, qui s'était placé troisième
après une excellente course dans le
Grand Prix de Grande-Bretagne le 14
juillet, se sentait indisposé depuis plu-
sieurs semaines. Mais la semaine der-
nière, alors que son état se détériorait,
des examens devaient révéler une hé-
patite.

Il devrait être sur pied pour disputer
le Grand Prix d'Autriche, le 12 août, à
Zeltweg. Un porte-parole de l'équipe
Tyrrell a déclaré qu'il était peu pro-
bable que Jarier soit remplacé pour le
Grand Prix d'Allemagne, (ap)

i Lutte

L'Union soviétique a enlevé sept
titres au cours des championnats du
monde juniors de gréco-romaine qui se
déroulent à Haparanda, en Suéde. Ré-
sultats:

Gréco-romaine: 48 kg.: Kazaratsch-
wili (URSS). — 52 kg.: Patsayan
(URSS). — 57 kg.: Atanassov (Bul). —
62 kg.: Produschin (URSS). — 68 kg.:
Halling (Su). — 74 kg.: Arseniev
(URSS). — 82 kg.: Stamov (Bul). — 90
kg.: Idanov i(URSS). — 100 kg.:
Sokolaiev (URSS). — Plus de 100 kg.:
Guerovski (URSS).'

Sept titres pour
l'Union soviétique

Handball

Succès helvétique
Tournoi international à Gdansk (Po

logne) ; résultats de la première jour
née : Yougoslavie - RDA 21-20 ; Suisse
Pologne 24-23.

Un sprint massif
an Tour de Rhénanie-Palatinat

A la veille de l'étape contre la mon-
tre, les coureurs engagés au Tour ama-
teur de Rhénanie-Palatinat ont musar-
dé en chemin. Le Suisse Kurt Ehrens-
perger recule d'un rang au classement
général au profit de l'Anglais Robert
Millar, deuxième dans la cité de la
Sarre. Résultats:

Classement de la 7e étape, Kaisers-
lautern • Landau (144 km.): 1. Janusz
Pozak (Pol) 3 h. 17'19"; 2. Robert Millar
(GB); 3. Kirn Andersen (Dan) ; 4. Harry
Hannus (Fin), même temps; 5. Théo de
Rooy (Hol) à 27"; 6. Peter Kehl (RFA).

Classement général: 1. Jostein Wil-
mann (Nor) 25 h. 45'38"; 2. Uwe Bolten
(RFA) à 3'49"; 3. Hakan Karsson (Su)
à 3'50"; 4. de Rooy (Hol) à 4'37"; 5. Ro-
bert Millar (GB) à 5'26" ; 6. Kurt
Ehrensperger (S) à 5'54". Puis: 16.
Trinkler à 8'55"; 20. Blum à 9'50"; 46.
Fuchs à 15'30" ; 49. Gaehwiler à 17'10".

I Football

Championnat d'été
GROUPE 1 : Werder Brème - Stan-

dard Liège 3-1. — Classement : 1. Wer-
der Brème, 4-8 ; 2. Standard Liège, 4-3
(6-6) ; 3. Maccabi Nâthanya, 4-3 (5-5) ;
4. Rapid Vienne, 4-2.

Tournoi national à Anet
2e demi-finale : Young Boys - Bienne

1-1. Young Boys qualifié aux penalties
(7-6). Les finales auront lieu jeudi, La
Chaux-de-Fonds étant ainsi opposé à
Bienne.

Cours communiqués par : SOCIÉTÉ DE BAN QUE SUISSE

A = Cours du 23 juillet B = Cours du 24 juillet

NEUCHATEL A B
Cr. Fonc. Neu. 860 d 860 d
La Neuchâtel. 480 d 490
Cortaillod 1800 d 1780 d
Dubied 150 d 150 d

LAUSANNE
Bque Cant. Vd. 1495 1500
Cdit Fonc. Vd. 1175 d 1175
Cossonay 1385 d 1385 d
Chaux & Cim. 530 d 530 d
Innovation 416 d 416 d
La Suisse 4200 4150

GENÈVE
Grand Passage 415 d 418 a
Financ. Presse 222 d 243 d
Physique port. 295 a 290
Fin. Parisbas 83.50 83
Montedison —.39 —-39
Olivetti priv. 2.45 2.50
Zyma 780 d ^0d

ZURICH
(Actions suisses)
Swissair port. 796 794
Swissair nom. 796 795
U.B.S. port. 3200 3190
U.B.S. nom. 597 595
Crédit S. port. 2215 2220
Crédit S. nom. 425 425

ZURICH A B

B.P.S. 1820 1815
Landis B 1305 1310
Electrowatt 2010 2010
Holderbk port. 572 574
Holderbk nom. 535 d 535 d
Interfodd «A» 850 d 850 d
Interfood «B» 4300 d 4300 d
Juvena hold. 77 76
Motor Colomb. 635 640
Oerlikon-Bûhr. 2465 2465
Oerlik.-B. nom, 656 656
Réassurances 3180 3195
Winterth. port. 2390 2390
Winterth. nom. 1630 1640
Zurich accid. 9875 9890
Aar et Tessin 1230 1235
Brown Bov. «A» 1835 1845
Saurer 1180 1180
Fischer port. 680 695
Fischer nom. 125 d 125 d
Jelmoli 1425 d 1430
Hero 3020 d 3020 d
Landis & Gyr 129.50 129.50
Globus port. 2240 2225 d
Nestlé port. 3495 3500
Nestlé nom. 2280 2275
Alusuisse port. 1245 1245
Alusuisse nom. 493 494
Sulzer nom. 2640 2645
Sulzer b. part. 360 359
Schindler port. 1640 1640 d
Schindler nom. 320 d 320 d

ZURICH A B

(Acttons étrangères)
Akzo 22.25 22.—
Aïig.-Am.S.-Af. 12.— 11.75
Amgold I 63.50 63.75
Machine Bull 21.75 21.50
Cia Argent. El. 197.50 197.50
De Beers 12.25 12.25
Imp. Chemical 12.— 12.25
Pechiney 35.— 35.50
Philips 19.50 19.50
Royal Dutch 120.— 120.—
Unilever 106.— 106.—
A.E.G. 44.50 44.—
Bad. Anilin 122.50 122.—
Farb. Bayer 116.— 115.50
Farb. Hoechst 115.50 115.—
Mannesmann 142.— 143.50
Siemens 235.— 235.—
Thyssen-Hùtte 79.75 78.50
V.W. 191.50 191.—

BALE
(Actions suisses)
Roche jee 73000 73000
Roche 1/10 7300 7300
S.B.S. port. 380 382
S.B.S. nom. 299 299
S.B.S. b. p. 333 333
Ciba-Geigy p. 1235 1240
Ciba-Geigy n. 680 683
Ciba-Geigy b. p 995 1010

Invest Diamant : juillet 79, indice 322 (1972 100).

BALE A B
Girard-Perreg. 525 d 525 d
Portlaïid 2930 2965
Sandoz port. 4225 d 4210 d
Sandoz nom. 1940 d 1940 d
Sandoz b. p. 533 531
Bque C. Coop. 995 995

(Actions étrangères)
Alcan 54.50 54.50
A.T.T. 93.75 93.25
Burroughs 108.50 108.—
Canad. Pac. 43.75 43.—
Chrysler 13.75 13.75
Colgate Palm. 26.50 26.50
Contr. Data 66.25 65.50
Dow Chemical 42.50 42.—
Du Pont 64.— 64.25
Eastman Kodah 87.75 87.—
Exxon 85.— 84.—
Ford 68.— 68.50
Gen. Electric 81.50 80.75
Gen. Motors 91.25 . 90.50
Goodyear 25.25 25.—
I.B.M. 113.50 111.50
Inco B 31.— 30.25
Interti. Paper 67.75 67.50
Int. Tel. & Tel. 45.25 45.—
Kennecott 37.25 37.50
Litton 50.75 51.—
Halliburton 118.— 118.50
Mobil OU 61.50 62.—
Nat. Cash Reg. 109.50 108.—
Nat. Distillers 37.75 36.50
Union Carbide 64.50 64.—
U.S. Steel 35.75 35.75

NEW YORK
Ind. Dow Jones
Industries 825,51 829,78
Transports 247,52 247,86
Services public 107,31 107,34
Vol. (milliers) 26.950 29.690

Cours indicatifs
Billets de banque étrangers
Dollars USA 1.56 1.71
Livres sterling 3.60 3.95
Marks allem. 88.50 91.50
Francs français 37.25 40.25
Francs belges 5.15 5.55
Lires italiennes — .18'/4—.21%
Florins holland. 80.50 83.50
Schillings autr. 12.10 12.50
Pesetas 2.30 2.65
Ces cours s'entendent pour
de petits montants fixés par
la convention locale.

Prix de l'or
Lingot (kg. f in) 15970-16150-
Vreneli 127.— 135.—
Napoléon 131.—141.—
Souverain 170.— 180.—
Double Eagle 680.— 720.—

YX \# Communiqués
V-J ' par la BCN

Dem. Offre
VALCA 64.50 66.50
IFCA 1570.— 1600.—
IFCA 73 89.— 92.—

/^&N. FONDS DE PLACEMENT COMMUNIQUéS

/TTOG\ PAR L'UNîON DE BANQUES SUISSES

V S J Fonds cotés en bourse Prix payé\iiy A B
AMCA 19.50 19.75
BOND-INVEST 57.50 57.50
CONVERT-INVEST 60.— 59.50
EURIT 119.— 118.—d
FONSA 98.50 98.50
GLOBINVEST 50.50 50.25
HELVETINVEST 105.— 105.—d
PACIFIC-INVEST 62.— 61.50
SAFIT 170.— 172.—
SIMA 210.— 210.50

Fonds cotés hors-bourse Demande Offre
CANAC 65.— 66.—
ESPAC 84.— 86.—
FRANCIT 78.— 80.—
GERMAC 85.50 87.50
ITAC 66.— —.—
ROMETAC 264.— 268.—

^^^ 
Dem. Offre

«_E L CS FDS BONDS 59,0 60,0
: i l 'j |n CS FDS INT. 54,25 55,25

î .] i j  ij ACTvSUISSES 292,0 294,0
i TT" CANASEC 389,0 399,0¦"¦¦¦ USSEC 396,0 406 ,0

Crédit Suisse ENERGIE-VALOR 77,50 79,50

FONDS SBS Em. Rachat Dem. Offre
UNIV. BOND SEL 66.75 63.75 SWISSIM 1961 1165.— 1135.—
UNIV. FUND ¦ 70.85 68.77 FONCIPARS I 2410.— —.—
SWISSVALOR 235.75 226.— FONCIPARS II 1300.— —.—
JAPAN PORTOFOLIO 355.50 336.50 ANFOS II 127.— 127.50

JJ] Fonds de la Banque Populaire Suisse I INDICE BOURSIER SBS
Dem. Offre Dem. Offre „ , ., „

4 . .,
Automation 56,50 57,50 Pharma 103 104 . „ , . J ' J '

Eurac. 241,0 243,0 Siat 1640 — Industrie 309,5 309,8
Intermobil 59,50 60,50 Siat 63 1160 1165 Finance et ass, 358,2 358,4

Poly-Bond 60,50 61.50 Indice gênerai 328,1 328,4

BULLETIN DE BOURSE

(Ensemble des titres cotés aux courses
de Bâle, Genève, Lausanne et Zurich)

6.7 13.7 20.7

Confédération 3A 7 3.44 3.42
Cantons 4.24 4.24 4.22
Communes 4.41 4.40 4.39
Transports 4.83 4.82 4.79
Banques 4.26 4.23 4.22
Stés financières 5.04 5.01 4.93
Forces motrices 4.70 4.68 4.66.
Industries 5.06 5.01 5.01

Rendement général] 4.29 4.27 4.25

Communiqué par la Société de Banque
Suisse

Rendement moyen brut
à l'échéance des emprunts

de débiteurs suisses
Jean Guichet - Jean Todt, sur

Peugeot 504, ont finalement été
déclarés vainqueurs du Rallye Codasur
79, suspendu à l'issue de la seconde
étape, devant l'autre équipage français
de Peugeot, Jean-Claude Lefèvre -
Jean Rouget. Classement général, à
l'issue de la seconde et dernière étape,
à Santa-Cruz de la Sierra:

1. Jean Guichet - Jean Todt (Fr)
Peugeot 504, 10 h. 34'22; 2. Je. Lefèvre -
Jean Rouget (Fr) Peugeot 504, 10 h.
37'18; 3. Domingo de Vitta - Horacio
Moyano (Uru) Escort, 12 h. 09'27; 4.
Juan Calvo - Miguel Napout (Par)
Toyota 2000, 12 h. 54'17; 5. José Cerban
- José Morena (Arg) 16 h. 41.

Le Rallye Codasur
à Guichet-Todt

BPv^SMËB

28 - 29 JUILLET 1979

Championnat suisse
200 pilotes de 6 pays

P 15940
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IStenriH —^J_MÊ™L- ^*mWÊ —WE \ ' \̂ È\W —mS{

_ \_r W m_ \ r \ l m \  r  ̂ F I T ^  HB \ VflE L f \ t̂̂ WK mHm\ - flfi _.ll _i3B ___________ \W \________\

BB^MHMB5raMBBBBH_i__BflH-aMBB 
¦¦ 

BBBBHBBB^^MMIEB^HBI^W _H_^WiBM_i^......^«BM_^^^BB^_^^^M»BB_B_.^MB| BB^^gj^^Jl I^JÉL-- - BwB P cj

ij9 \<_ *jr«  ̂ "4. -LiSIÏipiOlJi __J *̂ k ' B&Sè HÉ Slë fiffij.ll
9 Q f, 10Aûc mM mW **j â m \  ____T________ ! ___r __»̂ ^S3volcans o mbut;.. "̂ ^T i—ri -ar-—it_j ~TW • gp'̂ F jag JB^" x ¦»*_Ra

2 chandelles _*#%.%• --» î M ** H U|| PH Es Eu b Pi IS R/#'"' *v " ,rTl
1 __________ ¦ F" Jfc romaines f̂cf Jà XUlHailig IB* Jf 1U|J1 Wk Wlfl I m L f̂tf K 

€ fflllllïllnPl||| 2 fontaines fl ; fl flfj <<2° ba]les» zJE—Sâm ^^^^l P «̂\f JyLJi j éÊ Ê -

Tf|ii_»_i!njMM|ini|iM ¦în^9l8KM______]i_M___M________[i__Wll^^]fa_'yî__ll^ani_i_wi_Bil aiu/ Lûf \œ5emvmiBm^B

HBBBE]"/ ^iiMagaa
FEUILLETON DE «L'IMPARTIAL» 23

Robert Sabatier

Roman

Copyright by Editions Albin Michel , Paris
et Cosmopress, Genève

Alain posa son regard sur les manchettes blanches
du nègre, qui contrastaient avec la couleur de sa peau.
Puis il regarda la main, dont 1ers longs doigts tapo-
taient une cigarette à bout doré.

Elégant et propre, Vincent n'avait rien de ces noirs
que l'enfant avait vus au cinéma. Après une chasse
aux éléphants, deux d'entre eux pénétraient dans le
ventre de l'animal abattu et extrayaient les tripes
qu'ils tendaient aux autres.

Vincent ressemblait plutôt au chasseur qui, élé-
gamment vêtu, posait son pied sur la tête de l'animal,
pour plaire au photographe. Jamais il n'aurait pu être
nu et sale. Il passait tout son temps à se laver, à se rin-
cer , à se «pomponner».

Alain lui jeta un oeil critique. Le nègre prit une pose
avantageuse. Son index se posa contre sa tempe mais
glissa: il eut l'air vaguement ridicule. Comme l'oeil

d'Alain ne le quittait pas, il crut bon de faire un geste
et sortit son porte-cigarettes:

— Tu veux fumer?
Alain crut discerner une traîtrise du genre de celle

du piment rouge, mais tout d'abord, sous l'effet de la
surprise, il répondit:

— Je ne fume pas, comme s'il avait été maître de
cette décision.

— Ta mère ne te dira rien, je te le promets.
Alain, qui mourait d'envie de goûter au fruit dé-

fendu, trouva le courage de répondre un peu brus-
quement:

— Non, je n'aime pas ça, puis ajouta:
— Ça fait tousser!
— Tu crois? répondit le nègre en riant.
Et comme son rire était mal parti, il se termina en

toussotement.
— Vous voyez bien, dit l'enfant sans rire.
Comme il craignait d'avoir été trop vexant, il

enchaîna, presque malgré lui:
— Vous avez été à la chasse aux éléphants?
Le nègre montra une breloque qui pendait à sa

montre-bracelet:
— En voilà un! et il porte bonheur.
Alain risqua un tel sourire de pitié que le nègre

poursuivit, comme pris en faute:
— Mais j'en connais qui y sont allés !
Et il raconta une histoire purement inventée, se

prolongeant en détails incroyables, en anecdotes
imprévues; mêlant de vagues lectures à des souvenirs
de cinéma et à des légendes confuses.

C'était faux, mais plus beau que la réalité. H parla
même du cimetière des Eléphants. Les yeux d'Alain
s'agrandirent, sa bouche fit des oh! et tout son visage
ouvert reçut de plein fouet la poésie, l'émerveillement
des histoires qu'on n'oublie plus.

L'entrée de la mère brisa le charme. Elle arbora un
large sourire et dit:

— Eh bien! on fait bon ménage?
Alain fit un geste d'impatience, tandis que le nègre

écartait l'interruption d'un geste agacé. Lui-même se
prenait à son jeu et ressentait autant de plaisir à inven-
ter des histoires que l'enfant à les écouter.

Ce dernier ne posa pas d'autres questions et
demanda à aller jouer, ce qui lui fut accordé.

Alain eut beaucoup de mal à dessiner son élé-
phant. Sa craie était usée et ses doigts, frottant le sol,
lui causaient une impression douloureuse.. Un tout
petit enfant l'approcha et le regarda faire:

— C'est un dada? demanda-t-il.
Alain lui jeta un regard courroucé, puis s'avisant

de ce qu'il avait affaire à un «môme», négligea de
rectifier:

— Oui, c'est un dada!
— Il est beau! fit le môme.
— Tu trouves?
— Oh oui, il est très beau!
Il n'en fallut pas plus pour qu'Alain sortît de sa

poche un misérable caramel et le lui tendît. Le petit le
suça lentement en lui souriant gentiment.

Alain commença à dessiner un deuxième animal,
en atténuant toutefois un peu la trompe.

— Tu ne vas pas encore à l'école?
— Non, j'ai quatre ans.
— Comment tu t'appelles?
— Je m'appelle Samuel.
— Ton père est Juif?
— Je ne sais pas, répondit l'enfant.
Alain passa son bras autour de son cou, l'em-

brassa tendrement et lui confia:
— Ça ne fait rien, val-
Samuel lui fit un sourire.
La porte de l'épicerie s'ouvrit et la mère dit:
— Tu as fait un petit copain?
— Oh oui, m'man, il est gentil! il s'appelle Samuel.

Je lui apprends à dessiner.
Les deux enfants se regardèrent gentiment.
Une grande femme rousse, très maquillée, sortit

d'un couloir.
— C'est ma maman, dit Samuel. Et il se leva

précipitamment.
La femme le prit par la main, le secoua un tout petit

peu et lui dit en regardant vers Alain:
— Allons, rentre! Je te défends déjouer avec les

gosses de la rue.
Samuel se retourna pour faire à Alain un petit siéne

gentil de la main.
La porte de l'épicerie s'ouvrit et la mère ordonna:
— Rentre aussi, Alain! en toisant la femme rousse

qui s'éloignait.
Alain écrasa du pied son bout de craie resté à terre,

mit ses mains dans ses poches et fit: «Ah la la!» en
remuant la tête. (A suivre)

ALAIN
ET LE NÈGRE
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BMBBBË romande

TV romande à 18 h. 05: Vacances-jeunesse

17.50 Point 17.50 Point de mire: Mémento

18.00 Téléjournal
18.05 Vacances-Jeunesse: Pierre Fabien et

Compagnie
18.35 Dessins animés
18.45 Cachecam: En direct de Bière
19.10 Un jour d'été: Actualités
19.30 Cachecam: 2e partie
19.45 Téléjournal

20.05 Jeux sans frontières: Cinquième rencontre
21.30 Documentaire: Enquête sur la santé mentale

d'un pays au-dessus de tout soupçon ou la
raison du plus fou

23.45 Téléjournal

11.30 Série: Doris Comédie
1. L'Enigme, avec Doris Day
Premier épisode de cette nou-
velle série : les aventures
d'une journaliste de talent

12.00 TF1 actualités
12.35 Chroniques de l'Ouest: Série
13.25 Vicky le Viking: Dessin animé
13.55 Pour les jeunes: Acilion et sa

bande
Bricolage: quelques conseils;
dessins animés et C. Jérôme
en séquence «variétés»

17.05 Evadez-vous sur TF1: Cook, le
laboureur du Pacifique

17.57 Feuilleton: Anne jour après
jour (20)

18.12 Jeune pratique
18.20 Actualités régionales
18.44 Nature: Caméra au poing

Christian Zuber s'intéresse
aujourd'hui aux baleines, de
plus en plus menacées

19.03 TF1 actualités
19.35 Série: L'Histoire en jugement

1. Léon Blum

21.47 Les musiciens du soir
Chœurs du Marais et
Prospection

22.12 TF1 actualités

11.30 Quoi de neuf ?
Programmes de la journée à
la télévision et à la radio
française

11.45 Journal

12.25 Tom et Jerry: Dessin animé
12.35 Feuilleton: Les aventures de

Tom Sawyer
10. Le mystère de la grotte

13.00 Aujourd'hui Madame:
A l'écoute des chorales

14.00 Série: Kung Fu
10. Le Cénotaphe

14.55 Tennis: Coupe Galéa, à Vichy

17.00 Récré A2
17.30 C'est la vie: Informations
17.55 Jeu: Des chiffres et des lettres

18.20 Actualités régionales
18.45 Variétés: Les trois caméras de

l'été
19.00 Journal
19.35 Les chefs-d'œuvre du cinéma

français: Jeux interdits
Un film de René Clément

21.00 Images: Des compagnons pour
vos songes

22.15 Journal

° IMPAR-TV • IMPAR-TV » iMPAR-TV »

IM PAR-TV
^SUISSE ALÉMANIQUE <*

jçs^cwi&saitTh^Vr '->» <«_Wi__C '
17.10 Pour les enfants
17.10 Pour les enfants
18.25 Téléjournal
18.30 Fin de journée
18.40 Carrousel d'été
19.05 Experiment «Eisenzeit»

Un jeune groupe essaie de vivre
comme les Celtes.

19.35 Hucky et ses amis
Dessins animés

20.00 Téléjournal
20.20 Kali

La lèpre est-elle guérissable ou
non ?

21.10 Jeux sans frontières
5. En Eurovision de Bruxellles

22.30 Téléjournal

SUISSE ITALIENNE
18.10 Sus!
18.20 Le Loup invisible
18.45 Les Aventures de Slnbad

le Marin
19.05 Téléj ournal
19.15 Vie sous-marine

Vers le fond. Documentaire
19.45 Magazine régional
20.05 Jeux sans frontières 1979, en

Eurovision de Bruxelles, Belgi-
que. Commentaire: Ezio Guidi.
Voir TV romande.

21.30 Téléjournal
21.45 La Terre des Firbeck (6)

Feuilleton
22.45 Téléjournal

ALLEMAGNE 1
16.10 Téléjournal
16.15 Une place pour les animaux
17.00 Pour les enfants
17.50 Téléjournal
18.00 Programmes régionaux

20.15 Madame le J.ugÇ;̂ ;.,-̂ :»̂ :..;!*;
Non coupable. SMe-._aweooiWtt
Simone Signoret

21.45 Magazine culturel
22.30 Le fait du jour

ALLEMAGNE 2
15.00 Programmes vacances
16.45 Trickbonbons
17.00 Téléj ournal
17.10 Flambards

La Lady charitable. Série
17.35 Plaque tournante
18.20 Chantons avec Heino
19.00 Téléjournal
19.30 Miroir du sport

Tallin - une année avant les
Jeux

20.15 Bilan
Magazine économique

21.00 Téléjournal
21.20 Drôles de Dames

Série policière
22.05 Magazine des consommateurs
22.10 Thomas Mann à Davos

Film
22.55 Die ganz begreifliche Angst vor

Schlagen
Six farces de Georges Courteline

0.35 Téléjournal

TV: Â CHOUX
ENFANTS ET ADOLESCENTS

TV romande: 18.05 Vacances-jeu-
nesse - 18.35 Dessins animés. —
TF1: 12.35 Vicky le Viking - 13.55
Acilion et sa bande - 18.10 Jeunes
pratique. — Antenne 2: 12.25 Tom et
Jerry - 12.35 Les aventures de Tom
Sawyer - 17.00 Récré. — FRS: 18.4C
Jeunesse.

SPORTS ET JEUX
TV romande: 18.45 et 19.30 Cache-
cam - 20.05 Jeux sans frontières à
Bruxelles. — Antenne 2: 14.55
Tennis Coupe Galéa - 17.55 Des
chiffres et des lettres.

A PROPOS
Athlétisme
en Yougoslavie :
le charme de la télévision
de papa

Pas très au point les Yougoslaves.
sinon, les athlètes qui ont gagné di-
manche la petite finale et sont ainsi
qualifiés pour la grande, alors que
nos braves Helvètes sov.s la pluie
n'ont pu faire que « septièmes ». Et
pourtant , on attendait mieux d' eux...

Mais la question n'est pas là. Ce
qui était plaisant, amusant, chose
rare même, c'est la manière de faire
encore « de-la-télévision » dimanche
dernier. Pour commencer, ceci: tel-
lement nationalistes, qu'ils étai ent,
les techniciens yougoslaves, avec ou
sans consigne, à nous montrer le
lanceur de marteau de leur pays re-
mettre son survêtement alors qu'un
autre athlète tentai t un 5,5 m. à la
perche. Cela nous valut , il est vrai,
de longs plans sur un lanceur de
marteau, d'autres longs plans sur le
sauteur de triple, ce que l'on ne
nous montre guère d'habitude.

Dans ce gentil stade à la campa-
gne où il n'y avait presque person-
ne, où l' on oubliait les remises de
médailles avec de jolies dames en
¦xstume «fol klo» , même la publicité

se fai t  discrète. Sauf « Coca-cola »
avec des immenses lettres et son
rouge-qui-pète sur les parasols, eux
savent se faire remarquer, mieux
qu'une discrète « banka » !

Sans l'électronique qui af f iche  im-
médiatement les résultats sur de
grands tableaux , on est tout perdu.
Le commentateur reçoit des infor-
mations sous son casque. Il retrouve
la fraîcheur du passé dit héroïque,
quand il fallai t chercher, classer soi-
même. Une main immense sur le
petit écran af f iche  de très petits
chiffres. . .  à la main: c'est le
classement par équipes. Même
« Jeux sans fr ontières », en
Yougos lavie récemment, bénéficia
de meilleurs moyens. Seulement
voilà , cet « amateurisme », ' cette
« têlévision-de-papa »,/ c 'est aussi la
redécouverte de la spontanéité. Et
c'est charmant, ( f y )

TV: A CHOIX
FILMS ET SERIES

TV romande: 21.30 Enquête sur la
santé mentale. — TF1: 11.30 Doris
Comédie - 12.35 Chronique de
l'Ouest - 17.05 Evadez-vous: Cook et
le Pacifique - 17.55 Anne jour après
jour - 18.40 Caméra au poing - 19.35
L'Histoire en jugement - 21.45 Les
musiciens du soir. — Antenne 2:
13.00 Aujourd'hui Madame - 14.00
Kung Fu - 19.00 Les caméras de
l'été - 19.35 Jeux interdits - 21.00
Des compagnons pour vos songes. —
FRS: 19.00 Les chevaliers du ciel -
19.30 Le bal du comte d'Orgel.

Jusque dans le courant de l'après-midi,
retransmission de TF1 en couleurs.

18.10 Soir 3: Informations
18.20 Actualités régionales
18.40 FRS Jeunesse
19.00 Les chevaliers du ciel (15)

Série
19.30 Film: Le bal du Comte d'Orgel

de Marc Allégret, d'après le
roman de Raymond Radiguet

21.00 Soir 3

TV et radio
Programmes complets de la semaine
dans notre supplément-magazine du
samedi.
Tirage : 70.000 exemplaires.

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
12.05 Lt' cavale. 12.30""te journal l!i de*
midi. Edition principale. 14.05 La radio
buissonnière. 16.05 Pontcarral (13).
16.15 La cavale. 18.05 Inter-régions-
contact. 18.20 Soir-sports. 18.30 Le
journal du soir. 19.02 Revue de la
presse suisse alémanique. 19.05 Couleur
d'un jour. 20.05 Sous les pavés, la
plage. 22.05 Blues in the night. 24.00
Hymne national.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
12.50 Les concerts du jour. 13.00 For-
mule 2. 13.15 Vient de paraître. 14.00
Réalités estivales. 15.00 Suisse-musique.
17.00 Hot Une. Rock Une. 18.00 Jazz
line. 18.50 Per i lavoratori italiani in
Svizzera. 19.20 Novitads. Informations
en romanche. 19.30 Journal à une voix.
19.35 La librairie des ondes. 20.00 Les
Concerts de Genève. 22.00 Le temps de
créer. 23.00 Informations. 23.05 Hymne
national.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 12.30, 14.00, 16.00,
18.00, 22.00 , 23.00. — 12.15 Félicitations.

12.40 Rendez-vous de midi. 14.05 Musi-
que légère. 15.00 Notes et notices. 16.05
Pour lés aînés. 17.00 Tandem. "18.30
Sport. 18.45 Actualités. 19.30 Top class
classics. 20.30 Prisme: Thèmes de ce
temps. 21.30 Actualité du disque. 22.05
Music-box.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 14.00, 16.00, 18:00,
22.00, 23.00, 23.55. — 12.10 Revue de
presse. 12.30 Actualités. 13.10 Feuille-
ton. 13.30 Chants et musiques populai-
res. 14.05 Radio 2-4: Spécial été. 16.05
Après-midi musical. 18.05 Jeu culturel.
18.30 Chronique régionale. 19.00 Actua-
lités. 20.00 Cycles. 20.30 Blues. 21.00 Di-
vertissement. 21.30 Disco-mix. 23.00
Nocturne musical.

FRANCE INTER
12.45 Le micro-magazine. 13.00 Côte
soleil. 14.30 La chasse au trésor. 15.00
Vous avez dit... classique ? 16.00 Les
Français sous l'Occupation. 17.00 Y'a
d'ia chanson dans l'air. 18.00 Inter-soir.
18.15 Magazine. 19.05 env. Feed-back.
21.10 Comme on fait sa nuit , on se cou-
che. 23.00 Bain de minuit.

FRANCE MUSIQUE
13.00-Musique en plume. 15.30 Echan-
ges internationaux. 22.15 Ouvert la nuit,
nuit.

FRANCE CULTURE
12.30 Jean Wallet. 13.00 Un livre, des
voix. 13.42 L'école des parents et des
éducateurs. 13.47 Les après-midi de
France-Culture. 16.32 La musique de
Roumanie. 17.30 Feuilleton. 18.25 Salle
d'attente. 18.30 La science en marche.
19.00 Festival d'Avignon. 21.30 Nuits
magnétiques.

JEUDI

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
Informations toutes les heures, de 6.0C
à 23.00 (sauf à 21.00) et à 12.30 et 23.55.
— 6.00 Le journal du matin. 6.00, 7.00,
8.00 Editions principales. 6.58 Minute
œcuménique. 8.05 Revue de la presse
romande. 8.14 Chronique routière. 8.15
Spécial vacances. 8.25 Mémento des
spectacles et des concerts. 8.55 Bulletin
de navigation. 8.58 Minute œcuméni-
que. 9.05 La puce à l'oreille. 12.00 In-
formations.

SUISSE ROMANDE 2 (MF]
7.00 Les titres de l'actualité. 7.05 Suis-
se-musique. 9.00 Journal à une voix,
9.05 Connaissances. Livres pour l'été.
9.30 Un homme, un pays. 10.00 La fem-
me et la plante. 10.30 Guerre et litté-
rature. 11.00 Suisse-musique. 12.00 Sté-
réo-balade.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 6.00, 6.30, 7.00,
8.00, 9.00, 11.00. — 6.05 Bonjour. 8.05
Notabene. 10.00 Agenda. 12.00 Musique
champêtre.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 6.00, 7.00, 8.00,
10.00, 12.00. — 6.00 Musique et infor-
mations. 9.00 Radio-matin. 11.20 Théâ-
tre. 11.50 Les programmes du jour.

FRANCE INTER
0.05 Inter-danse. 0.30 Les choses de la
nuit. 4.00 Bon pied, bon œil. 6.00 Pierre
Douglas et Jean-Michel Brosseau. 8.00
La vie qui va. 10.00 Est-ce bien raison-
nable ? 11.45 Le jeu des mille francs.
12.00 Inter-treize.

FRANCE MUSIQUE
S.00 Quotidien musique. 8.02 Le matin
des musiciens. 11.00 Musique de table.

FRANCE CULTURE
6.02 Les mauvais coucheurs. 6.40 Mis-
sion Chine. 7.00 Les chemins de la con-
naissance. 8.07 Les matinées de France-
Culture. 9.45 Questions en zigzag. 10.02
La msuique de Roumanie. 11.05 Agora.
11.45 Panorama.

Enquête sur la santé
mentale d'un pays
au-dessus de tout soupçon
TV Romande à 21.30

Prolongeant et terminant les deux
premiers films de la série, cette
troisième émission de Daniel Karlin

parle autant de la folie des plus rai-
sonnables que de la raison des plus
fous: l'un ne s'explique pas sans
l'autre.

Le film se déroule entièrement
dans des lieux où travaillent des
adultes: en Lozère, un « Centre
d'aide par le travail » emploie 14C
travailleurs, pour la plupart « débi-
les profonds ».

Ces handicapés retrouvent pour-
tant la parole pour dire leurs an-
goisses et leurs espoirs: l'un d'eux
parle de sa débilité, se demande si
elle provient de sa naissance, et
conclut par ces mots terribles: « Je
n 'y croyais pas, au début... »

Dans une usine de Grenoble, une
usine comme tant d'autres, un
millier d'ouvriers travaillent dans
une atmosphère difficile: on parle de
dépôt de bilan , et de risques de li-
cenciements et de chômage. Une
grève de cinq semaines a récemment
paralysé l'entreprise.

Quel rapport entre une usine
déchirée par les conflits sociaux et
un centre pour handicapés ? Petit à
petit , on voit que ces lieux ne sont
pas aussi différents qu'on le croit.
Les angoisses des uns sont le corol-
laire de la douleur des autres. Cha-
que homme, chaque femme que l'on
rencontre dans les deux endroits
respectifs a une histoire dont on
peut retrouver la cohérence et le
sens profond...

A VOIR
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PROGRAMME GÉNÉRAL 20 h. 30 Pouillerel I
Fête de la montagne: allocution de

17 U A ^\ Dar_r fin MIICûO M - EcJy Othenin-Girard , présidenti/ n. 43 rare au musée du Ciub AiPm suisse, section i.a
Chaux-de-Fonds

1. Hommage aux soldats décédés
durant le service actif Chant de clôture; grand feu tra-
Orateur: M. Renaud Bien , ditionncl.
membre du comité Retour en ville à la lumière des

torches obtenables au Chalet Aster
2. Dépôt d'une gerbe au prix de Fr. 3.— la pièce.

La population est invitée à prendre part à la Fête nationale

En cas de mauvais temps, les manifestations sont maintenues
Permanence du Comité du 1er Août: Hôtel de la Croix-d'Or , tél. 039/23 43 53

JURA BERNOIS * JURA BERNOIS

La magnifique abbatial e de Bellelay, plus grande église du Jura.

Lorsqu'on parle de Bellelay, on pense
tout d'abord à la clinique psychiatrique
située au milieu de la localité et qui
compte de nombreux malades. Cette
clinique est bien sûr un lieu où on
n'aime pas trop aller. Mais, immédia-
tement à côté, se dresse l'abbatiale de
Bellelay, chef d'oeuvre baroque, connue
loin à la ronde pour ses expositions
estivales qui durent plusieurs mois et
qui acceuillent chaque année les grands
noms de la peinture. L'abbatiale de
Bellelay est la plus grande église du
Jura et la 2e du canton après la cathé-

drale de Berne. Son origine remonte au
Xlle siècle et les écoliers du Jura
connaissent ou devraient connaître
l'histoire de cet édifice. Ce serait,
d'après la légende, un prévôt de Mou-
tier-Grandval qui se serait perdu dans
la forêt après avoir chassé une laie.
Après avoir erré plusieurs jours, il
avait fait le vœu de construire une
chapelle à l'endroit où il avait tué la
laie s'il parvenait à retrouver sa route.
Comme ce fut le cas, il tint sa promesse
et en souvenir de la belle laie, Bellelay
était né.

La plus grande église du Jura

Les quotités d'impôt dans le Jura bernois

Les communes du Jura bernois ont
reçu ces derniers jours du service de
statistique du canton la liste des quoti-
tés d'impôt appliquées pour 1979 dans
l'ensemble des communes du canton de
Berne et du Jura bernois. On y relève
que la quotité moyenne des communes
de cette région du canton est de 2,42.
La moyenne des districts est la
suivante, Moutier 2,4, Courtelary et
Laufon 2,42 et La Neuveville 2,44.

C'est à Reconvilier, Champoz, La
Heutte, Péry et Burg (Laufon) que l'im-
pôt est le moins cher avec 2,0. A Bévi-
lard , Court, Loveresse, Malleray et
Laufon elle est de 2,1.

C'est à la Scheulte, qui faisait an-
ciennement partie du district de Delé-
mont, que l'impôt est le plus fort avec
3. A Nenzlingen on paie du 2,9. A Rebe-
velier, Elay, Sornetan, Vellerat,

Monible, Roggenburg, Plagne, La Fer-
rière, Romont, Vauffelin, elle est de 2,8.

Quant au « classement » par district,
il se présente comme suit: Courtelary:
Péry, La Heutte, 2; Corgémont, Cormo-
ret, Courtelary, 2,2; Orvin, Sonceboz,
Tramelan, 2,3; Cortébert, St-Imier, 2,4;
Villeret, Sonvilier, Mont-Tramelan, 2,5;
Renan, 2,6; La Ferrière, Plagne, Ro-
mont, Vauffelin, 2,8.

La Neuveville: Lamboing, Nods, Prê-
les, 2,4; Diesse, La Neuveville, 2,5.

Moutier : Champoz, Reconvilier, .2;
Bévilard, Court, Loveresse, Malleray/
2,1; ' Crêrriines, Saules, 2,2; Sorvilier,'
Tavannes, Grandval, Eschert, Belpra-
hon, 2,3; Corcelles, Perrefitte, Pontenet,
Roches, Saicourt, 2,4; Souboz, Moutier,
2,5; Châtelat, 2,6; Vellerat, Elay, Sorne-
tan, Rebevelier, Monible, 2,8; La
Scheulte, 3. (kr)

Une moyenne de 2,42

I Prêts personnels!
pour tous et pour tous motifs i i
C'est si simple chez Procrédit. j

| Vous recevez l'argent dans le minimum | j
de temps et avec le maximum de dis- B i

! j crétion.
! Vous êtes aussi assuré en cas de décès, i \

j Vos héritiers ne seront pas importunés; ra
i notre assurance paiera. j

^^T 
Prêts de 

Fr. 
1.000.-à Fr. 30.000.-, sans I

J& caution. Votre signature suffit. i

j ~  ̂1.115.000 prêts versés à ce jour
| Une seule adresse: « 0 I

Banque Procrédit vil
2301 La Chaux-de-Fonds, 'il |

| Avenue L.-Robert 23, Tél. 039 -231612 I j
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juillet
Le rendez-vous annuel des meilleurs cavaliers de
concours du pays et des amis da cheval

230 chevaux 750 départs

En attraction:
Parade des étalons du haras de Celle (RFA), berceau
de la race « Hannowerhan » mondialement connue

Jeux équestres de la Puszta par les cavaliers-acrobates
hongrois

Ballet aérien des paras du Phantom-Club de Bienne
Farandole - Lâcher de pigeons

Location des places :
Librairie-Papeterie Nicolet, Tramelan , tél. 032/97 51 18

Tribune couverte: 1000 places Parcs pour voitures
On s'abonne en tout temps à L'IMPARTIAL

% Tout i
%duMondm
Ejl l'atout de notre programme W
__t de voyages forfaitaires en __i
rj avion: un périple unique SB
-\\ autour du monde - aux 

^r̂  monuments les plus beaux
4Kj de notre Terre! 

^
 ̂

En Egypte vous voyez les pyra- W?
É« mides colossales et Le Caire, une __\
Kg ville orientale des «mille et une SE
âh, nuits». En Inde, c 'est Delhi, la __\FJ capitale, et le Taj Mahal, ce mau- M
4& solée d'une beauté indescripti- _v.
W ble. En Chine, les touristes ne _m

 ̂
sont encore admis qu 'au W

pt) compte-gouttes. Vous êtes donc __\
A parmi les heureux à pouvoir 

^A visiter les curiosités de la capi- __\
vjO taie, Pékin (la Cité interdite, les SR
'| tombeaux des Ming, etc. I. __\
Jv| Le Japon, une des premières M
_} k puissances industrielles du __\
f  ̂ monde, possède une civilisation BR
A plusieurs fois millénaire. __\
r̂  Vous vous rendez aussi aux
4fc USA, à Hawaii, l'île paradisia- N!£
 ̂

que tant chantée, puis en Califor- _à
_& nie, à San Francisco, avec son ^0G fameux pont de la Golden Cate. _J\
/^ Notre dernière étape est W
fi_a Mexico-City où les grandes civi- _j i
vv lisations indiennes, les influences Mt

_ de la colonisation espagnole et __i
r^ l'ère moderne constituent un
<£* amalgame extraordinaire. ĵ
W% Date de voyage:
__ \ 19 octobre-10 novembre 1979 ù£~ 23 jours Fr. 6480.-
_& Supplément carburant Fr. 170. — _v_

V!S le programme Ŝ^__i____S<.
SSS en avion Marti #*»JW§ __________n_ !____H«__i
y à votre aqencef-ffJSfâmttf Wf^ ŷY

 ̂
Priorité à 

la 
qualité! 

^É 2300 La Chaux-de-Fonds M
_  Avenue Léopold-Robert 84 _vB Tél. (039) 23 27 03 M

Pour tout de suite, à cueillir soi-même

HARICOTS
NAINS
à Fr. 1.50 le kg. 
au canal Nidau-Bùreri, près du stand de
tir à Port.
Ad. Gasser, route d'Aegertcn 31, Port
Tél. (032) 51 08 52.

Recherchons
représentant

— Si vous désirez gagner de l'argent

— Si vous pensez avoir toutes les qualités requises pour présenter les
produits d'une entreprise de fabrication d'articles de fixation , dans
les cantons de:

NEUCHATEL ET DU JURA

— Si vous vous jugez compétent pour visiter une clientèle composée
! essentiellement de: menuiseries, installations sanitaires et électrique,

plomberie, ateliers mécaniques, etc.

— Alors, nous sommes disposés à vous accorder des conditions d'emploi
avantageuses, avec possibilité de promotion , voiture d'entreprise.

; indemnités de repas et caisse de retraite.

— Nous attendons votre demande accompagnée d'un curriculum vitae
manuscrit sous chiffre F 03-990.969, Publicitas , 4010 Bâle.

HORIZONTALEMENT. — 1. Sportives; Eter-
nels. 2. Eau; Odorantes; Tuai. 3. Elseneur; Se.
4. Sète; Avenir; Rire. 5. Silo; Eperonne. 6. Eté;
Leitmotiv; Maïs. 7. Recel; Eresipèle. 8. Ulm;
Veston. 9. Trissée; Les; EIM (mie). 10. Entai;
Nage; Farcie. 11. Ontario; One. 12. Sirène; Ra-
broue; Lev. 13. Sens; Lemnacées; Me. 14. AE;
Vu; Mil; Elgi. 15. Gère; Gazette; Ail. 16. Allai;
Séant. 17. Tributaire; Treille. 18. Loess; Excé-
dent.

VERTICALEMENT. — 1. Sées; Erate; Agate.
2. Palette; RN; Isée. 3. Oust; Ecriture; Rail. 4.
Ees; Sa; Enée; BO. 5. Ton; Illusions; Aue. 6.
Idéale; Le; Né; Volts. 7. Vouvoiement; Lu; Las.
8. Erre; TR; Aare; Gai. 9. Sa; Némée; Gram-
maire. 10. Nui; Os; Leibniz; Ex. 11. Et; Rétive;
Orales. 12. Tés; Pipes; Oc; Tête. 13. Es; Rêves ;
Fouettard. 14. Sir; LT; Anée; Enée. 15. NT;
Roméo; Ré; Se; Tin. 16. Eu; EN A; Nec; La; LT.
17. Las; Nie; II; Emoi. 18. Sièges; Emerveillés.
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L'association des « Petites familles »
du Jura bernois a été fondée en 1911 et
a pour but de donner aux enfants mo-
ralement abandonnés, principalement
aux enfants de buveurs, une éducation
complète sur la base de l'Evangile et de
la Tempérance.

Cette association vient d'envoyer son

rapport annuel aux communes du Jura
bernois, avec sa traditionnelle demande
de dons. Elle compte deux foyers, le
premier aux Reussilles, dirigé par M. et
Mme Treichler, et le second à Grand-
val, dirigé par M. et Mme Perrot. Le
comité est présidé par le pasteur Ray-
mond Bassin de Sonceboz et M. Yves
Junod de Bienne en est le vice-prési-
dent, M. Daniel Egloff , de Malleray, est
secrétaire, M. Yvan Gagnebin, de Tra-
melan, caissier. Les autres membres du
comité sont Mme Jeanne Vuilleumier,
du Landeron , Mme Gagnebin-Bassin,
de Bienne, Mlle Gutzwiller, de Court,
M. Raoul Guenin, de Bienne, Mlle
Pauli, de Mûri, déléguée de l'Etat de
Berne, M. Daniel Vuilleumier, du Lan-
deron, M. Bangerter, de Malleray.

Le rapport mentionne qu'au 20
janvier , le home de Grandval comptait
10 enfants placés, 3 filles et 7 garçons
et celui des Reussilles a également 10
enfants, 6 filles et 4 garçons.

La bonne marche des foyers a été
relevée. Pour ce qui est des Reussilles,
il a été décidé d'effectuer divers amé-
nagements au cours de cet été,
notamment concernant l'installation de
chauffage.

Enfin , mentionnons que les comptes
1978 bouclent avec un déficit de Fr.
483,55 sur un roulement de Fr.
176.777,40. (kr)

Intéressant rapport des «Petites familles pras siennes»

Solution du scrabble



Du 9 au 28 juillet 1979
le bureau de Tramelan de
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est fermé

CHÉZARD L'Eternel est mon berger, je ne man-
i querai de rien.

Psaumes 23, 1.

Madame Victor Favre-Bulle-Perrenoud et ses enfants Jean-Daniel,
André et Claude-Alain ;

Madame Lilianne Favre-Bulle, à Dombresson, et ses enfants:
Madame et Monsieur Pierre-André Bracelli-Bourquin et leur fils

Christophe, à Cornaux;
Les familles de feu Jean Favre-Bulle-Corboz;
Les familles de feu Daniel Perrenoud-Schneiter,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le chagrin de faire part du
décès de

Monsieur

Victor FAVRE-BULLE
leur très cher et regretté époux , papa, frère, beau-frère, neveu , parrain ,
oncle, grand-oncle, cousin, parent et ami, que Dieu a rappelé à Lui , dans
sa 53e année, après une pénible maladie.

2054 CHÉZARD, le 24 juillet 1979.

L'ensevelissement aura lieu vendredi 27 juillet.
Culte au temple de Saint-Martin, à 13 h. 30.
Domicile mortuaire: Hôpital de Landeyeux.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

LE LOCLE Venez à moi vous tous qui êtes fatigués
et chargés et Je vous donnerai du repos.

Matthieu 11, v. 28.
Madame Betty Perret-Gentil, au Locle:

Mademoiselle Marlyse Perret-Gentil,
Madame et Monsieur Marc Schlatter-Perret-Gentil et leurs enfants

Fabien et Cédric;
Madame Marcelle Jeanneret, à Gland;
Les familles Perret-Gentil, à La Tour-de-Peilz, Corsier et Ecublens;
Les familles Bettschen, à Kien,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le profond chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

Georges PERRET-GENTIL
leur cher époux, papa, beau-père, grand-papa, frère, beau-frère, oncle,
parent et ami, que Dieu a repris à Lui dans sa 63e année, après une
pénible maladie.

LE LOCLE, le 20 juillet 1979.

Selon le désir du défunt la cérémonie a eu lieu dans l'intimité de la
famille.

Domicile de la famille: D.-J.-Richard 23.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART, LE
PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU.

Les courts du Tennis-Club sont désormais tous éclairés.

Le Tennis-Club de Moutier est une
société dynamique qui déploie une belle
activité et qui n'a qu'un souci, le man-
que de courts, afin que tous les adeptes
prévôtois de ce beau sport qu'est le
tennis, puissent pratiquer leur sport
favori. Il y a 5 ans, une première étape
en vue de l'éclairage des courts avait
été réalisée avec la pose de deux piliers

d'éclairage. Aujourd'hui, on vient de
poser deux piliers supplémentaires de
sorte que, actuellement, tous les courts
sont parfaitement éclairés le soir.
Relevons qu'un projet de construction
d'un centre de tennis à la Foule, sur un
terrain de la bourgeoisie, est à l'étude
actuellement dans cette société.

(texte et photo kr)

Moutier : éclairage supplémentaire au Tennis-Club

Une vue du grand corso de l'année dernière.

Depuis 1976, la Fête des saisons de
Tavannes, qui compte déjà plus de
vingt ans d'âge, est organisée sur le
thème de la Fête au village. En 1975
elle n'avait pas eu lieu et, auparavant,
à l'époque où Me Jules Schlappach ju-
nior (actuel procureur du Jura bernois)
en était le dévoué président d'organi-
sation , c'était une fête connaissant un
certain faste, avec l'engagement de
corps de musique cotés ou d'autres
groupements folkloriques de renom,
avec un engagement financier certain.
Aujourd'hui, même si la Fête des sai-
sons est plus calme, elle n'en demeure
pas moins une manifestation très at-
trayante où on laisse une large place à
la jeunesse de la région ainsi qu'aux
sportifs, avec les traditionnels rallyes
ou courses de caisses à savon. Pour
1979, le dynamique comité d'organisa-
tion a fixé aux 17, 18 et 19 août la Fête
du village de Tavannes, et est déjà au
travail afin d'assurer un déroulement
impeccable de la manifestation.

Parmi les jeunes, avant et pendant
les vacances scolaires, on se prépare
fébrilement pour ce grand jour où l'on
défile à travers les rues du village, lors
du corso de la jeunesse. Une fois de
plus, on peut être certain qu 'il y aura
de l'ambiance et de la joie les 17, 18 et
19 août prochains, à l'occasion de la
Fête au village de Tavannes.

(texte et photo kr)

A quelques semaines de lea Fête
des saisons de Tavannes
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Neuchâtel

Jazzland: G. Kuhlwein, Al Grey, E.
Peter, D. Progin.

Temple du Bas: 20 h. 30, récital Yves
Duteil.

Pharmacie d'office: jusqu'à 23 heures,
Favez, av. du ler-Mars.
Ensuite, tél. 25 10 17.

SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 -
61 31 81.

La Main-Tendue: tél. 143.

CINEMAS
Apollo: 15 h., 20 h. 30, Les Petites Fu-

gues; 17 h. 45, Psycho.
Arcades: 15 h., 20 h. 30, Agatha.
Bio: 15 h., 20 h. 45, A la recherche de

M. Goodbar; 18 h. 15, Un bourgeois
tout petit.

Palace: 15 h., 20 h. 45, Le cercle de fer.
Rex: 15 h., 20 h. 45, Les Professionnels.
Studio: 15 h., 21 h., L'envoyé de l'Apo-

calypse.

Val-de-Ruz
Pharmacie de service: dès 18 h. 30,

Piergiovanni, Fontainemelon, télé-
phone 53 22 56 et 53 22 87.

Main-Tendue: tél. 143.
Hôpital et maternité, Landeyeux: tél.

53 34 44.
Aide familiale: tél. 53 10 03.
Ambulance: tél. 53 21 33.
Soins à domicile: lundi , mercredi,

vendredi , 17 h. 30 - 18 h. 30. Tél.
53 15 31.

Cyclomotoriste blesse
Hier à 17 h. 50, un accident de la

circulation s'est produit rue du ler-
Mars, à l'est de la poste principale,
entre une voiture et un cyclomoteur.
Le cyclomotoriste, M. Heinz Burkhard,
19 ans, domicilié en Suisse alleman-
de, souffrant d'une légère commotion
et de plaies sur tout le corps, a été
transporté par ambulance à l'Hôpital
des Cadolles.

G NEUCHÂTEL • j

C'est sous la présidence de M. Willy
Ermatinger que s'est tenue l'assemblée
de la paroisse réformée française de
Tavannes. Les comptes 1978 présentés
par M. Richard Bangerter ont été
acceptés bouclant avec un actif de
19.178 fr. 45. L'assemblée a encore
procédé à la nomination d'un nouveau
conseiller de paroisse, Mme Hulda
Waber. (kr)

Nouvelle conseillère
à la paroisse réformée

française

mémento
SAINT-IMIER

La Main-Tendue: téléphone 143.
Service du feu: tél. 118.
Services-^ techniques: Electricité, tél.

41 43 45; eaux et gaz, tél. 41 43 46.
Police cantonale: tél. 41 25 66.
Police municipale: tél. 41 20 46.
Bureau rens. et centre de culture et

loisirs: tél. 41 44 30.
Infirmière visitante: tél. 41 49 27 ou

41 40 29.
Hôpital: tél. 42 11 22.

Chambre commune: tous les jours,
13 h. 30 à 15 h., 18 h. 30 à 19 h. 30.
Demi-privé, 13 h. 30 à 16 h., 18 h.
30 à 20 h. Privé, 13 h. 30 à 20 h.

Ambulance: tél. 42 11 22.
Aide familiale: tél. 41 33 95, 9 - 11 h.,

et 41 38 35 (urgence).
A. A. (alcool, anon.): 41 12 18.

TRAMELAN
Services techniques et permanence eau-

électricité: tél. 97 41 30.
Feu et police cantonale: tél. 97 40 69; en

cas de non-réponse (039) 44 14 27.
Police municipale: tél. 97 51 41; en de-

hors heures bureau 97 50 66 et
97 58 29.

Médecins: Dr Haemmig (032) 97 40 16.
Dr Graden (032) 97 51 51. Dr Rossel
(032) 97 40 28. Dr Notter (032)
97 65 65.

Pharmacies: L. Boillat (032) 97 42 48;
J. von der Weid, (032) 97 40 30.

Centre de puériculture: tél. 97 62 45.
Aide familiale: tél. 97 42 50.
Inf. visitante: tél. 97 68 78.

COURTELARY
Service du feu: No 118.
Police cantonale: tél. 44 14 27.
Préfecture: tél. 41 11 04.
Sœur visitante: tél. 44 11 68.
Médecins: Dr Chopov (039) 441142 -

Dr Salomoni (032) 97 17 66 et Dr
Leuenberger (032) 97 11 67 à Cor-
gémont.

La diminution de la population a pratiquement cessé
Les statistiques le prouvent

Aussi bizarre que cela puisse paraî-
tre, c'est le Département des finances
qui tient les statistiques de la popula-
tion du canton de Berne. Ces dernières,
publiées dans le rapport de gestion du
dicastère dirigé par M. Werner Marti-
gnoni , dévoilent que le canton de Ber-
ne dans ses nouvelles frontières n'a
perdu que 375 habitants en 1978, soit
un pourcentage de 0,04. La diminution
de la population résidante a donc pra-
tiquement cessé. Cela provient du fait
que le recul du nombre d'étrangers
d'environ 3000 personnes est compensé
par une augmentation correspondante
du nombre de Suisses. A l'heure ac-
tuelle, ce ne sont pas moins de 918.213
personnes (chiffres au 31 décembre
1978), qui vivent dans le territoire can-
tonal. D'après une étude, la population
probable du canton de Berne atteindra
environ 920.000 personnes à la fin de
l'année 1985, et près de 915.000 unités
au 31 décembre 1990. Petit rappel : en
1974, le canton de Berne dans ses nou-
velles frontières (sans les trois districts
formant le canton du Jura) totalisait
935.295 personnes.

La Direction des finances s'occupe
également de la statistique du per-
sonnel employé dans l'administration
cantonale. A la fin de 1978, 11.927 per-
sonnes (8615 hommes et 3312 femmes)
étaient des salariés du canton de
Berne, dont 10.984 à plein temps.
L'augmentation par rapport à 1977 est
sensible puisqu'elle se chiffre à 158
unités. Les trois Directions employant
le plus de personnel sont l'instruction
publique (2591), la police (1993) et
l'hygiène publique (1633). En queue de
liste, les affaires communales occupent
13 personnes. Les trois départements
les plus importants sont également
ceux qui enregistrent les modifications
de l'effectif les plus grandes. Pourtant
en 1978, le Conseil exécutif avait limité
l'augmentation du personnel de l'admi-
nistration cantonale à 60 postes ou 1,0
pour cent. Le contingent ne comprenait
pas les 30 recrues de police et les
postes rendus nécessaires en raison de
l'ouverture ou de l'agrandissement
d'écoles, de homes et cliniques. Outre
ce contingent, 22 postes ont dû être
créés pour permettre de réaliser les
mesures d'améliorations indispensables
de l'exécution des peines et mesures et
du service de sécurité, 25 postes pour
répondre aux besoins en personnel les
plus urgents de l'Université et de ses
cliniques, et finalement 21 postes dans
les secteurs des soins psychiatriques.
Avec 1,46 pour cent, l'augmentation de
l'effectif est la plus forte depuis l'an-
née 1975.

LE PROBLÈME DE L'ECOLE
DE RECRUES DE PRINTEMPS

« Maintenir et stimuler la volonté de
défense. Soutenir et promouvoir les

activités en et hors service. Consolider
l'organe de conduite pour les cas de
catastrophes et de guerre », tels sont
les trois grands principes de la
politique gouvernementale et qui font
office de leitmotivs à la Direction des
affaires militaires du canton de Berne.
Ce département est dirigé par M. Ro-
bert Bauder. L'effectif des troupes
cantonales a passé de 44.688 au 1er
janvier 1978 à 44.892 au 1er janvier
1979. L'augmentation n'est que de 204
unités. La création du canton du Jura
entraînera toutefois une diminution du
contingent, mais seulement à la fin de
la présente année. En effet , les contrô-
les militaires des troupes cantonales
cédées au nouvel Etat lui ont et seront
remis à fin juin et fin décembre 1979.
En 1978, 6664 (6312 en 1977) recrues
bernoises ont été formées. A relever
que 3253 (3123) ont fait campagne dans
les Ecoles d'infanterie. La Direction
des affaires militaires souligne toute-
fois qu 'elle rencontre de plus en plus
de difficultés (examens de fin
d'apprentissage, études, Ecoles d'agri-
culture), pour convoquer les jeunes
gens de 20 ans à l'Ecole de recrues de
printemps. Pour éviter que les Ecoles
de recrues d'été ne soient submergées,
bon nombre de recrues doivent effec-
tuer leur service à 21 ans dans les
écoles du printemps.

OBJECTEURS : FAIBLE
AUGMENTATION

Le canton de Berne a fourni 727
(718) élèves sous-officiers aux écoles
d'infanterie. En outre, 1026 (1067) élè-
ves ont été convoqués aux Ecoles de
sous-officiers des armes spéciales. Les
promotions d'officiers ont été au nom-
bre de 132 pour 1978.

Dans un tout autre domaine, le nom-
bre des services refusés a faiblement
augmenté par rapport à l'année précé-
dente. Les refus de servir en ce qui
concerne les troupes cantonales
s'élèvent à 16 (14 en 1977) et 26 (25)
pour les troupes fédérales. Les insou-
missions pour les troupes cantonales
ont passé de 39 à 32, et de 67 à 70 pour
les troupes fédérales. Elément frappant

selon la Direction des affaires militai-
res, c'est la catégorie des refus de ser-
vir pour des raisons religieuses et mo-
rales des jeunes gens appelés au recru-
tement et à l'Ecole de recrues qui ac-
cuse une Courbe ascendante. Dans les
autres affaires pénales, une liquidation
disciplinaire est intervenue dans 1733
(1595) cas d'infractions de peu de gra-
vité (défauts aux inspections et aux
tirs, abandons de l'équipement et
violations de prescriptions de service).
Enfin , vu le nombre croissant de pei-
nes disciplinaires prononcées pour des
infractions commises hors service et
les nombreuses demandes de la troupe
visant à remettre des détenus à l'auto-
rité militaire cantonale, la Direction
des affaires militaires, en 1978, à dé-
faut des cellules nécessaires, a eu pas-
sablement de difficultés à faire exécu-
ter les peines d'arrêts, (lg)
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SAINT-IMIER. — C'est aujourd'hui
que l'on conduira à sa dernière demeu-
re Mme Martha Affolter, décédée lundi
dans sa 88e année. Le 28 décembre
1891, Mlle Martha Thommen devait
voir le jour à Niederdorf. C'est le 1er
mars 1919 qu'elle convola en
justes noces avec M. Charles Affolter ,
horloger, à Saint-Imier. Le couple
Affolter eut la joie d'avoir deux en-
fants, une fille et un garçon. Malheu-
reusement ce dernier devait décéder
alors qu 'il était à peine âgé de six ans.
A la retraite depuis quelque temps
déjà , M. et Mme Affolter coulaient des
jours heureux lorsque M. Affolter
décéda en 1976. Cette nouvelle épreuve
affecta Mme Affolter. Cette .dernière
devait succomber un peu plus de trois
ans après, avec un courage exemplai-
re, (lg)

Carnet de deuil

En cas de décès

RENÉ + J.-FRANÇOIS GUNTERT j
Chasserai 79
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Tokyo-Round :
impasse à Genève

Les participants aux négociations
commerciales multilatérales (NCM) à
Genève ont interrompu leurs déli-
bérations sur le système multilatéral
de sauvegardes sans qu 'un compro-
mis n'ait pu être trouvé. Il avait été
prévu que les négociations sur ce
sujet , phase difficile du Tokyo-
Round , aboutissent à mi-juillet.
Pourtant , le fossé qui sépare la Com-
munauté européenne et les pays
nordiques d'une part et les pays au
développement plus avancé d'autre
part n'a pas pu être comblé. C'est le
GATT qui se penchera désormais sur
ce problème épineux.

Toutefois , les résultats acquis en
avril dernier en ce qui concerne les
barrières non-tarifaires, les règles et
les principes régissant le commerce
international et les tarifs douaniers
ne sont pas remis en question.

(ats)

Les mouvements de grève s'étendent
Ouganda: pour soutenir l'ex-président Lule

Les mouvements de grèves se sont
étendus hier matin à Kampala et
dans ses faubourgs. Les marchés
n'avaient reçu aucun approvision-
nement en denrées alimentaires de-
puis samedi , mais la plupart des
commerçants vendaient des légumes
ct des fruits qu 'ils avaient en stock.

Le parc des taxis et des autobus de
la capitale fonctionnait à 50 pour
cent seulement hier matin à l'heure
de pointe. Le nombre des petits ma-
gasins fermés avait augmenté par
rapport à lundi.

Il s'agit de mouvements de pro-
testation contre la mise à l'écart de
l'ancien président Yusufu Lule, qui a
déclaré la semaine dernière à Nairobi
(Kenya) qu 'il se considérait toujours
comme le président légal de
l'Ouganda et qu 'il dirigerait l'op-
position au président Godfrey
Rinaisa .

Ce dernier a interdit les mani-
festations dimanche soir , et déclaré
qu 'il traiterait avec sévérité les fau-
teurs de troubles.

La Radio de Kampala a annoncé
hier l'arrestation de onze hommes
qui auraient été mêlés à la récente
vague de meurtres et de vols commis
à Kampala. Selon la radio , une
importante quantité d' armes et de
biens volés a été saisie.

PATROUILLES TANZANIENNES
De leur côté, les forces tanzanien-

nes qui ont participé au renverse-

ment du maréchal Idi Aminé, ont
renforcé les patrouilles armées dans
les rues de Kampala alors que l'op-
position au gouvernement gagnait la
capitale et la banlieue.

Les soldats tanzaniens ont installé
des barrages dans le centre de
Kampala mais leur intervention n'a
pas suffi pour mettre un terme à la
criminalité et aux luttes entre les
factions.

Les autorités militaires se sont re-
fusé à tout commentaire au sujet du
renforcement du dispositif de sécu-
rité, (ap)

21.000 suppressions d'emplois
Sidérurgie française

Les négociations dans l'industrie
sidérurgique française arrivent à
leur terme. Après quelque six mois
de laborieux pourparlers , syndicats
et patronat de la branche se sont
rencontrés hier à Paris pour la der-
nière fois afin de signer la
Convention sociale, ultime étape de
la restructuration de cette indus-
trie. Vingt et un emplois seront
ainsi supprimés en deux ans chez
Usiner et Sacilor, dans le nord et
l'est de la France. Les premières me-
sures interviendront dès le mois de
septembre prochain.

Le nombre de salariés de l'indus-
trie sidérurgique française a déjà
considérablement baissé au cours des
quatre années précédentes, passant
de 157.629 personnes fin 1974 à
131.000 à la fin de l'an dernier.

Les nouvelles réductions d'effectifs
envisagées devraient intervenir
principalement sous forme de
départs en retraites anticipées.
12.000 sidérurgistes vont ainsi s'ar-
rêter de travailler plus tôt que pré-

vu , des 55 ans, voire des 50 ans pour
ceux occupant les postes les plus
pénibles alors que l'âge de la retraite
légal est de 65 ans dans le secteur
privé. Les mesures prévoient d'autre
part 4500 départs « volontaires » fa-
vorisés par l'octroi d'une « prime »
individuelle de 50.000 ff. (20.00 fr.
environ) 4500 « mutations » dans
d'autres activités devraient égale-
ment intervenir.

La crise de la sidérurgie en France
se sera donc soldée par la prise de
contrôle par l'Etat et les banques
nationalisées des deux grands
groupes sidérurgiques, Usiner et
Sacilor. (ats, afp)

L ETA ne desarmera pas
Autonomie du Pays basque espagnol

L'aile militaire de 1 Organisation
séparatiste ETA a rejeté hier la
proposition d'autonomie du Pays
basque espagnol approuvée la se-
maine dernière par une Commission
parlementaire, estimant qu'elle ne
satisfaisait pas ses exigences et
annoncé qu'elle continuerait à tuer
les « partisans de l'Etat espagnol ».

Le communiqué, parvenu dans la
journée aux organes de presse de
Bilbao, ajoute que la branche mili-
taire de l'ETA « continuera son of-
fensive armée ». Il revendique éga-
lement la responsabilité du meurtre,
il y a deux jours , d'un garçon de
restaurant de San Sébastian sous
prétexte qu'il s'agissait d'un indica-
teur du gouvernement.

Cette déclaration met une nou-
velle fois en relief les désaccords
au sein cle l'ETA, entre ses membres
modérés et extrémistes unis du
temps de la dictature franquiste mais
qui n'ont pu le rester totalement
depuis. En effet , l'aile politique de
l'ETA avait accepté le nouveau pro-
jet de statut d'autonomie, considéré
comme plus satisfaisant que celui
dont disposait les Basques avant la
guerre civile.

Ce rejet intervient également
après que le président du gouverne-
ment basque en exil, M. Jésus Maria
Leizaola , eut donné son accord et
annoncé qu 'il regagnerait bientôt son
pays, (ap)

Blindés américains
pour la Belgique

Le gouvernement belge a annoncé
hier son intention d'acheter 1039
blindés américains, pour la somme
globale d'environ un milliard de dol-
lars (1,7 milliard de francs suisses).
Les chars américains ont été
préférés à plusieurs autres modèles
français , suisses et belges.

Dans un court communiqué, le
gouvernement indique qu 'il a auto-
risé le ministre de la Défense, M.

Paul Van den Boeynants, à passer
contrat des véhicules, qui doivent
être assemblés à 70 pour cent sous
licence par la compagnie belge BMF.

(ap)

Armes US pour l'Egypte et Israël
Une première tranche de 1.3 milliard de dollars va être livrée

m- Suite de la lre page
L'Administration américaine, ajoute-

t-il dans une interview accordée au
journal jordanien «Al Destour », « en-
couragerait une initiative européenne »
susceptible de relancer le processus de
paix.

Lord Caradon , actuellement en visite
à Amman , lance également un appel en
faveur « d'une action conjointe de la
Grande-Bretagne , de la France , de
l'Allemagne de l'Ouest et de l'Italie en
vue de l'élaboration d'un projet de paix
qui prendra en considération les droits
du peuple palestinien ».

Commentant la mission de M. Robert
Strauss, envoyé spécial du présiden t
Carter aux négociations égypto-israé-
liennes sur l'avenir des territoires oc-
cupés , Lord Caradon a estimé que ses
efforts « aboutiraient à un échec ».

Cela n 'a pas empêché l'artillerie is-
raélienne de bombarder lundi pendant
trois heures le port de Tyr et la ville de
Nabatiyeh au Sud-Liban.

Le gouvernement libanais a annoncé

qu 'il avait l'intention de porter plainte
devant le Conseil de sécurité des
Nations Unies. Le représentant
permanent du Liban aux Nations Unies
a adressé une lettre au secrétaire gé-
néral lui demandant que tout soit mis
en œuvre pour mettre fin à une
situation dangereuse dans la région.

RENCONTRE SADATE-PERÈS
Enfin , le président Anouar el Sadate

s'est entretenu hier avec le chef de
l'opposition israélienne , M. Shimon
Pérès, dans la ville d'Alexandrie.

La rencontre a eu lieu dans la villa
en bord de mer du chef d'Etat égyptien.
Les thèmes des discussions 'n'ont pas
été rendus publics.

Selon de bonnes sources , MM. Sadate
et Pérès devaient examiner les pro-
blèmes relatifs à la normalisation des
relations entre les deux pays et pro-
bablement la question délicate du rem-
placement de la force d'urge'nce des
Nations Unies dont le mandat vient à
expiration aujourd'hui.

M. Pères, qui doit rester trois jours
en Egypte , doit également avoir des
entretiens avec le président du Conseil
égyptien , M. Moustapha Khalil.

(ats, afp, ap)

Joseph Kessel est mort
Grand reporter, aventurier, écrivain et académicien

? Suite de la lre page
Ses reportages le mènent en Pa-

lestine (1924), en mer Rouge où, avec
l'aventurier trafiquant Henri de
Monfreid , il se lance sur la piste des
marchands d'esclaves, à Berlin , dans
l'Espagne de la guerre civile.

Il n 'oublie pas les sociétés occi-
dentales et leurs faunes: il écrit
« Nuits de princes » (1926), « Belle de
jour » (1927) dont Luis Bunuel fera
un film , « Dames de Californie »
(1928). Car Joseph Kessel est éga-
lement un grand viveur. Il joue , boit ,
parle, aime, toujours avec démesure
et passion.

Mais il travaille encore plus,
plongé dans son époque. Ce sont les
débuts de l'aéropostale avec Mermoz
(« Vents de sable » en 1929),
« Wagons-lits , nuits de Montmartre »
(1932), « Marchés d'esclaves » (1933),
l'affaire Stavisky, « Stavisky, l'hom-
me que j'ai connu » (1934),
« Hollywood, ville miracle » (1936),
« La rose de Java » (1937)
« Mermoz » encore (1938).

La Seconde Guerre mondiale
éclate. Joseph Kessel rejoint la
Résistance à Londres. C'est là qu 'il
écrira avec son neveu Maurice Druon
« Le chant des partisans » et un livre
sur les combats de la Résistance:
« L'armée des ombres », en 1944.

La guerre est finie et Joseph
Kessel retourne à ses livres. Il publie
en 1950 une œuvre en quatre
volumes « Le tour du malheur » (La
fontaine Médicis , L'affaire Bernan ,
Les lauriers roses et L'homme de

plâtre), dans laquelle il dépeint la
France des années 20. Puis il refait
ses valises et part en reportage.

Le 22 novembre 1962, il est élu à
l'Académie française. Il est le pre-
mier journaliste à être accueilli sous
la célèbre coupole.

Toutes ses œuvres ne peuvent être
citées. Ecrivain prolifique, journa-
liste d'un immense talent , il a pro-
fondément marqué son époque, tout
comme il y était engagé, (ap)

IV!. Craxi renonce
Crise italienne : ca continue

? Suite de la lre page
Les démocrates-chrétiens repro-

chent en outre à M. Craxi d'avoir
voulu « s'écarter de la norme dé-
mocratique du consensus » exprimé
par les électeurs. La DC s'élève aussi
contre le fait que la seule opposition
active dans le projet de M. Craxi

aurait été le fait du parti néo fasciste
MSI.

Selon la DC toute la construction
imaginée par M. Craxi n 'arrive pas à
« cacher un projet visant à la can-
tonner dans une position margina-
le ». Enfin , la DC se dit préoccupée
par l'apparition d'un certain type de
« raisonnement radical-socialiste ».
(Les radicaux italiens, de tendance
libertaire, sont les premiers à avoir
soutenu la tentative de M. Craxi).

En conclusion la DC se déclare
convaincue que le futur de la dé-
mocratie italienne est lié dans « une
large mesure à une entente appro-
priée entre elle et le parti socialiste»,
et se déclare prête à poursuivre cet
objectif « par la maturation du débat
politi que dans la société et les ins-
titutions ».

La volonté de la DC de ne pas
laisser se développer l'initiative so-
cialiste était claire dès le début ,
estiment les observateurs. Une
opinion largement répandue est que
la démocratie - chrétienne aurait
effectivement craint une réduction
notoire de son audience en cas de
réussite du projet socialiste.

Hier soir, M. Craxi a officielle-
ment annoncé qu 'il renonçait à for-
mer un gouvernement.

(ats, afp)

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR 

Le monde où nous vivons était à
peine à sa taille. Il avait la nostalgie
des grands espaces, peut-être à
cause de ses origines russes...

Grande gueule, mais charmeur.
Parfois violent , souvent tendre ct
lyrique. II prenait son plaisir dans
l'aventure , ne renonçant jamais
devant le risque pour se trouver là
où il se passait quelque chose...
Avant de revenir dans certaines
boîtes de nuit slaves de Paris,
retrouver les femmes qu 'il adorait et
qui 1P lui rendaient , bien.

Amateur de nuits sans sommeil
arrosées de Champagne , mais capa-
ble de s'enfermer chez lui avec une
réserve d'eau minérale pour écrire
ses romans, les romans de sa vie.

Joseph Kessel , le vieux lion vient
de fermer les yeux. Jeff , pour ses
amis, c'était la fureur de vivre ,
dangereusement parfois , mais tota-
lement.

Des amis à sa mesure: Mermoz ,
Guynemer, Saint-Exupéry... Autant
d'hommes, autant d'appétits de
l'existence à la dimension de ces
géants.

Kessel a été l'illustration vivante
du journaliste comme on n 'en fait
plus guère — ou comme les contin-
gences actuelles ne permettent plus
d'en faire: globe-trotter, correspon-
dant de guerre , résistant actif
durant la Seconde Guerre mondiale
et pionnier de l'aviation pendant la
Première.

Il avait la qualité de celui qui va
à la rencontre de l'inconnu pour en
tirer quelque chose: avec ce que les
Américains appellent le « killer ins-
tinct », le goût de se dépasser, de
réussir.

Réussir ! Pour lui , ce n 'était
certainement pas vendre 750.000
exemplaires de « L'Equipage »,
770.000 volumes de son ouvrage « Le
Lion » ou encore un demi-million du
livre « Les Cavaliers ». C'était aller
encore plus loin. En cela, il nous
laisse une immense leçon.

Bien sûr, tout le monde ne peut
pas être grand reporter , écrivain à
succès et académicien. Mais chacun
possède, là où il se trouve, la capa-
cité de se dépasser.

Trop souvent , nous nous conten-
tons des deuxième, troisième ou
quatrième prix. On a même inventé
la « mention honorable »... Une
façon de ne pas perdre. Tout en ne
gagnant pas.

Un célèbre entraîneur de football
affirmait: « Montrez-moi un homme
qui perd avec le sourire et je vous
montrerai quelqu'un qui perd
régulièrement... ».

Le « Chant des partisans », écrit
par Joseph Kessel avec son neveu,
prouve assez qu 'il n'arborait pas
volontiers ce genre de sourire.

II y a dans l'existence de ce
baroudeur de la littérature et fou-
gueux amoureux de la vie, un
exemple capable de nous soutenir
dans certaines circonstances. Car, au
football de la vie, le ballon n'est pas
seulement fait pour jouer , mais
aussi pour vaincre. Même sans
poursuivre des rêves trop grands
pour nos épaules.

Roland CARRERA

Au football de la vie

• LONDRES. — Un chasseur F-lll
des forces aériennes américaines sta-
tionnées en Grande-Bretagne s'est abî-
mé en mer au nord-est de l'Angle-
terre.

'9 PARIS. — La société « Airbus
Industrie » a annoncé que la compa-
gnie aérienne thaïlandaise « Thaï In-
ternational » a porté à dix appareils
A-300 le nombre de ses commandes fer-
mes et à quatre le nombre de ses
options.
• RIO DE JANEIRO. — Le gouver-

nement brésilien a annoncé qu'il inter-
dira la chasse à la baleine à l'inté-
rieur de ses eaux territoriales à partir
du 1er janvier 1981 pour des « raisons
écologiques ».
• VARSOVIE. — En raison de l'aug-

mentation du nombre de cas d'hépa-
tites virales dans certaines régions de
Tchécoslovaquie, le ministre polonais
de la Santé a suspendu « jusqu 'à nou-
vel ordre » toute circulation de per-
sonnes entre la Pologne et la Tchéco-
slovaquie.
• REHOVIA (Espagne). — Une bom-

be de deux kilos a explosé dans un
bar de Behovia , à proximité de la
frontière franco-espagnole, provoquant
d'importants dégâts. On ne déplore au-
cune victime.
• CARACAS. — Quelque 40.000 têtes

de bétail ont péri noyées à la suite
d'inondations dues à de fortes pluies
au centre du Venezuela.

9 AMSTERDAM. — Des pêcheurs
néerlandais ont ramené dans leurs fi-

lets deux tonnes de haschish. Selon la
police, le narcotique proviendrait d'une
cargaison en mer par des trafiquants.
• SOLEDAD (Californie). — Sirhan

Sirhan , condamné pour le meurtre du
sénateur Robert Kennedy, emprisonné
depuis 1968, a sollicité son élargisse-
ment pour le 1er mai 1985.

Les quelque 600 millions de mu-
sulmans du monde entier vont ob-
server à partir d'aujourd'hui le mois
de jeûne et de prière du Ramadan,
événement religieux qui prend cette
année un relief particulier du fait de
l'importance des dissensions au sein
cle l'Islam.

C'est durant le Ramadan que
l'ange Gabriel , il y a 1399 ans, est
descendu du ciel conférer au
prophète Mahomet la sagesse du
Coran. Depuis, tous les Arabes sont
égaux devant Allah et doivent rester
unis dans le Djihad , la guerre sainte.

Cette unité du Djihad est l'un des
thèmes développés par Le Caire
pour soutenir ses objectifs de paix
avec Israël, (ap)

Le ramadan commence

Incident
URSS - Chine

La Chine populaire a accu-
s.'. hier l'Union soviétique d'a-
voir créé « un grave incident en
tuant un berger et en en blessant un
autre à un moment où les deux
parties se préparaient à engager des
discussions sur l'amélioration des re-
lations.

L'agence « Chine Nouvelle » a
annoncé que les Chinois ont remis
une note de protestation à l'ambas-
sade soviétique, exigeant la
restitution du blessé et la fin de tels
incidents.

La note précise que le 16 juillet
une vingtaine de soldats soviétiques
ont tendu une embuscade à la fron-
tière et ont tué un berger et un
vétérinaire, (ap)
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Aujourd'hui...

Le temps sera en grande partie
ensoleillé. En montagne vent modère
d' ouest.

Niveau du lac
Hier à 6 h. 30: 429 ,26.

Prévisions météorologiques


